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Madagascar 


Mais l’extrême-gauche demanderait 
d'ajourner l'étude du « cas Raseta » 
jusqu’à l’arrivée des parlementaires 
malgaches impliqués dans l'affaire 

par Yves GROSRICHARD 
M 


ARDI prochain, rentrée parlementair e. Si le programme est peu chargé encore, il 
comporte, tant-à l’Assemblée nationale qu’au Conseil de la République, un numéro 
de choix qui risque de provoquer, au Luxembourg comme au Palais-Bourbon, des 
débats passablement fiévreux, 

— TT] Ils'agit des affairés de Madagascar, Trois députés et un conseiller 


4 de la République, membres du parti de Rénovation mafgache, ont fait 
i Un Norvégien serait l'objet d'un mandat d'amener de la part du juge d'instruction de 
nommé gouverneur |Tenanarive. Celui-ci aurait en mains les preuves irréfutables de leur 
À participation au € complot >» du 29 mars ; ils auraient même été 
de Trieste parmi les instigateurs de ces sanglants événements et de ceux. qui 
ont sutvi. 
LAKE (SUCCESS, 28 avril (U.P): — MACRA 
VORSS a ouvert la voie à ung- en- L'exécution du mandat d'amener 
unie des grandes puissances sur ia m implique là jevée de 1 Luxembourg), la procédure. sera la 
mnadon du gouverneur de Trente, en] lementaire. a suivante : les douze bureaux dé 
Wépotant ja candidature de l'ancien mi.| biée eat sou’ qu con- | Eneront chacun un délégué, doft Ja 
aaea ye sien dits Anine uns es | saine tel où or T n sfornare unes 3 
LA: des puissances occiden-| PIIQUES dans “Paffaire. Comment iale. Cette commission exa 
er gglégués, des puisranees occiden.) Fine et autre réagiront-eiles à la| ra la demande de levée d'Immunité, 
Mion novietique, à Po] demande de levée d'immunité qui| 5e prononcera par oul où non, el 
M, Wold a été ministre des Aftaires leur sera présentée priera l'assemblée, par Ja voix: d'un 
angèren de Norvège pendant Un cer- Hess rapporteur, de se rallier à aa aug- 
mpa durant la guerre. Co fut ie) Bureaux, commissaires, gestion. En apparence, tout cela est 
pemhr membre du gouvernement exilé rès simple, Mais la réalité sera 
mégen à retourner dans son pays, en sans doute plus complexe. La dési- 
membre 1944. Ila repréaënts la Nor-| rapporteurs gnation des commissaires, la façon 
it À in Gommission alliée des crimes dont on voters — qui n'est pas en- 
de guerre, À Ja première session de x ral core fixée : scrutin public ou secret 
SO A UT AT EEE 1 Palals-Bourbon (et il en sera| Core fixée : scrutin publi 
frende de la Paix à Paris. © vraisemblablement de même au] — la présence dans l'assemblée mē- 


me de M. Rasetn, membre du Parti 
de Rénovation Malgache, tout peut 
mettre le fe aux poudres et pro- 
voquer un incident. 

Cependant, on prête aux com- 
munistes, et à un certain nombre 
de socialistes, l'intention de de- 
mander à la commission qu'avant 
de prendre une décision elle en- 
tende les parlementaires impli- 
qués dans l'affaire. Comme ils 
sont à Madagascar, il faudrait at: 
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—— © 


"DION A SON AFFAIRE HARDY 


Pour éviter la torture 
à une “Lydie Bastien” 
André Burjont a trahi 


Et ’ « ex-commandant F.T.P. Desbois » 


Avant de se séparer 
comparaît devant le tribunal militaire || Bevin et Vichinsky 
[De notre correspondant particulier Lucien BOITOUZET) | 


|| chantent en chœur : 


« Plus nous serons ensem- 
ble et plus ce sera gai» 


MOSCOU, 26 avril (A.F.P.). — 
Tournée de séparation à Moscou. 
Hier, ce fut le tour de M. Be- 
vin de rendre une visite d'adieu 
à M. Molotov. Après une conver- 
sation d'nne demi-heure avec son 
| | co'lègue soviétique, 1 fut conduit 

a grande gare de Moscou par 
Vichinsky, 


| 


DIJON, 26 avril. (Par téléphone.) — C'est un procès assez sem- 
able à celui de René Hardy qui a amené Madeleine Coupat, de 
asons-Laffitte, svelte, brune, au visage de Tanagra, devant le tri-| 
Anal militaire de Dijon. | 

Comme Lydie Bastien, elle était l'agent de liaison et l'amie d'un 
thf de la Résistance, André Burjont, alias commandant Desbois. 
Glirci, originaife du Cher, assumait, en 1942, les fonctions de com- 
Misaire général aux effectifs F.T.P. des départements de la Marne, 
“l'Aube, de la Côte-d'Or, de la Saône-et-Loire et de l'Yonne, 


n 1949, 


le commandant Desbois[” 


muté À l'interrégion 21, où il de-| par la Gestapo à un rendez-vous où MM. Bevin et Vichinsky devi- 
nsumer les mêmes fonctions| ils auraient dû rencontrer Desbois. ent ensuite devant le wagon, 
les départements Cher, du| Celui-ci, très volubile et paraissant| | Quelque peu bousculés par les 
‘Cher, du Loirei, de l'Indre| en grande forme, explique sa t assistants de plus en plus inté- 


hison au tribunal : 

— Retenu par la Gestapo qui vou- 
lait me faire parier, Je n'ai pas ré- 
sisté aux tortures et, après quatre 
jours de souffrances, j'ai donné le 
lieu et l'heure de mon rendez-vous| 
avec les autres chefs F:T,P, » 

Parmi les témoins à charge, M. 
Laloue, l'un des chefs F.T.P. qui fu- 
rent arrêtés et qui en est le seul 
rescapé, et M. Cherrier, député com- 
muniste de Bourges, dêclarent tous 
deux : 

— Nous aussi, nous avons été ar- 
étés et même torturés, mais nous 
wavons pas parlé. Desbois, lui, jouis- 
sait à la prison de Bourges d'un ré- 
gime de faveur. I a eu tout simple- 
ment peur de la torture. 


la Nièvre. Le 19 mai 194 
rrêté, comme René Hardy 
10 train, de 


ressés par la tournure de cama- 
raderie et de jovialité que pre- 
nait l'entretien. 

M. Bevin se mit À chanter le 
vieil air anglais : < Plus nous 
serons ensemble et plus ce séra 
gai, car tes amis sont mes amis 
et mes amis sont tes amis. » 


000 francs 
POUR VOUS 


Si 
f 


Traître par amour 


Mais au cours de la première au- 
dience une autre thèse se fait jour, 
que soutient Madeleine Coupat, 

Elle fut arrêtée à Vierzon, deux 
jours après son amant, en présence 
üe qui elle fut menacée de tortures 
À la Gestapo de Bourges, Quarante- 
huit heures plus tard, elle était re- 


EST UN 
LUMÉRO- SURPRISE 


Minut mur, FRANCESUIN met en lâchée sans qu'elle n'ait rien révélé, 
ea On quelques exemplaires awi come Desbois a-t-il parlé pour sa la 
(UT un cachet spécial annonçant aux femme qu'il aimait ? C'est ce que| 
in due leur exemplaire numéroie Jew ie tribunal va chercher à éclairci? au | 
temour 5:000 francs. cours de l'audience d'aujourd'hui, 


CAPE comporte un numèro d'imma- 


{en et commence oar ta tormule 

ju > AVEZ GAGNE 5,000 FRANCS » 

mane, TUmbros-surprise w sont mêles, 

net d'un huissier, aux paquets distri 
Jeur 


Il 


t cependant peu probable que 
échappe aux rigueurs de la 
justice, car, après s'être expliqué de- 
Vant le tribunal militaire, il aura en- 
core à rendre des comptes devant la 
cour d'assises de Saône-et-Loire, En 
elfet, sorti des griffes de Ja Gestapo, 
il fonda un groupe de faux maqui- 
sards en Saone-et-Loire et se rendit 
coupable de pillages et même de l'as- 

sinat d'une enfant et d'une fer- 


Desboi: 


"vu 


1 Mur marchands et camelots 
LOUE av oublie est surveillée pour 
np ele fraude. que ce soit à Paris ou 
qinee. Ainsi, W est absolument Im- 
um à QUI QUE CE SOIT d'intercep 


0n rouvre au Palais Bourbon et au Luxembourg 


MARDI, RENTREE 


PARLEMENTAIRE 
(FIEVREUSE » : 


Président - Directeur 
général à 


g- Tpl 
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A. BLANK 
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QUI 


MOUSSE, LAVE, 
COIFFE, PARFUME 


S: 
SERA AUX JEUNES 


IGNORE 


Danseuse de 16 ans 


Odile Versois 
sans avoir jamais 
joué la comédie 
sera la vedette de 


« DERNIÈRES 
VACANCES » 


«Arche de Noé», enfin 


Marie-Madeleine Mérie, une des plus célèbres héroïnes de la guerre secrète, chef 
du réseau « Alliance » (3.000 agents, dont -422. sont morts et- plus 
déportés), raconte pour la première fois les aventures extraordinaires 
les plus hautes distinctions militaires. 

Ses ‘souvenirs ont commencé le 18 juillet 1944, dans la cellule d'une caserne d'Aix- 
en-Provence, où, arrêtée par la’ Gestapo et promis à une mort certaine, elle se remi- 
mera ses deux premières évasions : celle de novembre 4l, où elle passa la frontière 
d'Espagne dans Un sac de cour celle de novembre 43, où. elle s'est échappée du 
fourgén qui la. transportai apo de Castres. Cette fois-ci encore elle s'échappe, 
la nuit, en passant à travers les barreaux cellule. Puis elle a évoqué la naissance 
du réseau « Alliance », au lendemain même de l'armistice, Quatre-vingt pour cent des 
premiers agents sont morts (1). 


ERTAINS agents du réseau « Alliance », comme le sergent-chef 
Constenoble, moniteur-pilote d'aviation, notre chef recruteur, 
se promenaient partout, munis de tracts interdits par l'occu- 
pant et qui reproduisaient la prédiction de sainte Odile. Ils 

la lisaient à haute voix dans les trains, dans les cafés, la distribüaient 

largement et en bourraient les poches de leurs agents. 


— Oui, les maréchelisants ou les 
gaullistes, Les premiers me disent 
que Pétain a sûrement une idée der- 
rière la tête pour agir ainsi, et les 
seconds se désolent de ne pouvoir re- 
joindre de Gaulle, soit parce-qu'ils 
Ont des charges de famille, soit par- 
ce qu'ils gont vieux, etc.. Je les tra- 
vaille bien et je les mets d'accord 
en leur affirmant que tout s'arran- 
gera : < Motus » sur les secrets 
d'Etat, l'ennemi nous écoute, nous,| Pas. Aucune nouvelle de mon frère. 
les petits, nous n'avons qu'à mar-| Les maigres récsources dont nous 
cher. Alors, je les installe, l'un àj disposions en râclant.nos fonds de 
la ligne-de démarcation, l'autre dans| tiroirs ne suffisaient bientôt plus 
un port, le troisième sur une grand'| pour alimenter les secteurs naissants. 
route. Ça va très bien. Leurs chefs réclamaient des avance 
pour constituer des couvertures : ici 

$ é un magasin de légumes, là un ‘bar, 
Premiers résultats ailleurs un garage ou une villa d'as- 
is. Notre position à Vi- 


Agen, Dax, Bordeaux, Paris avaient 
des! centres bien étäblis, : plusieurs 
passages de la ligne fonctionnaient 
normalement, -les ` renselgnements 
commençaient’ à jaillir et , étaient 
transmis par, l'Espagne ou par une 
ambassade < neutre >. 


Mais nous devenions anxieux, car 
les secours escomptés n'arrivaient 


can mia CYMèros-surorise » avant qu'ils mière qu'il venait rançonner, Arrêté 
mis en vent par des F.F.I, il fut éondamné. à 
mort, n s'échappe: 


JE ME SUIS INSCRIT AU R. P, F, 
POUR VOIR... ET J'AI VU... 


St une page de dessins : La Libellule, par SORO 
Les Conseils de Mode, de MAURICE HENRY 
mms Les Taxis, de GUS 


NUMERO 
SPECIAL 


En effet du. fait des allées et. venues 


| ce qui est fait est fait. 


LES SOUVENIRS DE L'AGENTE SECRÈTE 


Marseill constantes des agents, devenait sc: 


rance Dimancherperz 


6 FRANCS 


E GRAND JOURNAL ILLUSTRÉ DE LA SEMAINE! 


Un document a été soustrait au procès Brinon @ Claude Mauriac contre son père 


A semaine prochain sera donné le 
premier tour de manivelle d'un 
film dont les héros sont deux ado- 
lescents de 15 et 16 ans. « Der 
ières vacances » est son titre 

Sans doute celui-ei dit-il assez bien ce 

qu'il veut dire pour que l'on Imagine sans 

trop de peine les difficultés auxquelles se 
he producteur pour en distribuer Jes 
x rôles. 11 s'agissait, en effet, de 
déeeuvrir un garçon et une fille « à la 

Jioite pacte. de antaneet », Si: d'un. fut 

asine vite trouvé en la personne. de 

Ekal Français, e Vieux » comédien de 

15 ans — ne joue-t-il pas avee succès de- 

Puis sa sixième année ? — plos malais 

fut de dénicher Tautre... dans lauf, uns 

comédienne professionnelle, si jeune” fòt- 

le, ayant, du moins en apparence, fran- 
chi la limite en question, Trois cents ean- 
diéates, recrutées dans les milieux les plus 
divers, furent tour à tour envisagées — où 
plus exactement dévisagées par un aréopage 
spécialement réuni — et tour à tour aban- 
données à leurs sorts respectifs, Et pro- 
ducteur, auteur, réalisateur allaient renon- 
cer à leur commun projet lorsque l'un 
d'eux, dans des coulisses de l'Opéra, ren- 
tontra une jeune ballerine qui lul parut 
une vivanta réplique de son introuvable 
personnage, 

Une fois de plus — après Odette 

Joyeux et Dany Robin — une danseuse 

Ya sortir de son mutisme et débuter à 

l'écrai > 

Jamals deux sans trols I 


# 


N°1 


MARIE -MADELEINE 


N.-UN devient « Hérisson», puis 


«Alliance» 


Et, à la suite de l’arrestation de trois 
des nôtres, je deviens chef du réseau 


breuse, la police rôdait autour de 
l'Hôtel des Sports, Ii fallut changer 
de résidence. Fourcaud repartit pour 
Londres, 

Nous assistions À l'époque à lina- 
tallation des Allemands. Ils déména- 
geaient les canons de gros calibre 
de la ligne Maginot pour les poster 
sur les côtes. Enfermés dans les ba- 
ses maritimes, ils s'y livraient à de 
mystérieux travaux : les abris de 
sous-marins, Ils aménageaient les 
aérodromes. Mon rôle consistait alors 
à installer partout l'arme silencieuse, 
À surveiller le recrutement et à 
orienter la recherche. Je faisais sans 
cesse la navette entre les secteurs, 
et un jour, alors que je rentrais de 
Paris, on m'apprit que mon frère 
venait d'être parachuté aux environs 
de Châteauroux, Après bien des tri- 
bulations, il avait réussi à joindre 
le général de Gaulle et les officiers 
britanniques chargés de la résistance 


en Europe. général n'admettait 
pas que des Mouvements parallèles 
au sien puissent se créer. 


Les Anglais étaient très intéressés 
et reconnaissants de toute l'aide que 
nous pourrions leur apporter, car la 
bataille de Londres était à son pa- 
roxysme, Ils demandaient à voir Na- 
varre d'urgence. Fourcaud, rentré 
également, se montrait soucieux, 

— Is se rendent mal compte à 
Londres de l'état d'esprit qui règne 
ici et des efforts qu'il faut déployer 
pour monter des organismes effica- 


ee svite PAGE 3 


(1) Voir Frace-soir des 22, 23, M4, 
25, et 26 avril 


LA BATALLE Du BLE 


GAGNE LA NUIT 
AUX PHARES 


|car les tracteurs roulent 24 heures 


sur 24 sans connaître aucun répit 
(De notre envoyé spécial Raymond DAUMAIN) 


PROVINS, 26 avril. (Par téléphone) T! 


UIT jours ont suffi pour que la vérité sorte, toute nue, du fournil 
donc plus de pain. Conséquences : 
Le fait est là, brutal : il n’y a qu’à s'incliner. Mais s'incliner 
admettre passivement, Tout au: 


Par contre, il faut se tourner vers l'avenir, regarder le problème 
en face et arrêter dès maintenant les grandes lignes d'un programme 
qui permette à la France de satisfaire un jour à elle seule ses besoins. 
Brie et Beauce sont les greniers de l'Ile-de-France : c'est dans ces 
régions que nous avons mené notre enquête. 


Deux buts à atteindre 


Le problème se divise en 
parties : 
A. Les moyens à prendre pour ar- 
river à satisfaire, pur nous 
mêmes, la consommation du pays, à 
un prix acceptable pour tous et sans 
avoir recours aux subventions de 
l'Etat, qui sont, en définitive, 
s par le pays tout entier, donc 
les consommateurs, 
Les moyens à prendre, pour 
Dass? le temps Mitermédiairé 


deux 


2 
. 
entre la période actuelle et celle qii 
ramènera l'abondance. 


Pour la première partie du pro- 
blème — dont la solution exige un 
programme à longue échéance — 
deux obligations eésentielles ; en- 
courager les agriculteurs à « faire 
du blé »; garantir le prix de revient, 


Encouragements 


à l’agriculture 


Certes, l'antienne est connue : les 
ensemencements en blé ont diminué 
d'un million d'hectares depuis 1938. 
Il faut retrouver cette superficie, 
Dans sa grande majorité, le mon- 
de agricole, quoiqu'on en puisse pen- 
ser, est disposé à fournir l'effort 
nécessaire, mais il demande qu'on 
lul en donne les moyens pratiques, 
Quelles sont donc les conditions 
qu'il estime Indispensables ? L'aide 


de l'Etat — ou une meilleure com- 
préhension des services — ponr ob- 
tenir : 


A. Les licences nécessaires À l'a- 
chat de tracteui 

2. Ses tracteurs à un prix égal 

© À ceux pratiqués À l'étranger: 

(actuellement les tracteurs achetén 
en France reriennent trois fois plus 
cher que ceux vendus sur les mar- 
chés étrangers). 

Je L'importation d'engrais en 
epe quantité suffisante, de qualité 
égale et à des prix égaux à ceux 
dont on ze sert dans les pays gros 
producteurs de blé, 


La question 


de la main-d'œuvre 


Entin, dernière condition, obtenir 
Ja main-d'œuvre nécessaire, en 
quantité et en qualité. 

On m'a cité des chiffres : pour 
une exploitation briarde de 270 hec- 
tares environ, la main-d'œuvre 
la façon suivant 
un commando de 15 prisonniers al 
lemands ; un nombre égal de Polo- 
nais ; 5 À 10 vieux paysans français 
plis, pour qui la terre est la 
seule raison de vivre. Et ces vieux 
sans disparaissent par voié d'ex- 
tinction ! 

Beaucoup de Polonais regagnent 
leur pays: la situation deviendra 
tragique” lorsque les prisonniers al- 
lemands seront libérés et l'on peut 
à peine compter sur la main d'œu- 
vre italienne, qui préfère travailler 
dans l'industrie, où les salaires sont 
plus élevés. 


Doubler le cap difficile 


Le problème n'est pas insoluble, 
mais c'est un programme à longue 
échéance et l'espoir dans des temps 
meilleurs ne vaut pas un kilo de 
pain dans le présent, Comment dou- 
bler le cap ? 

D'abord, des mesures draconlen- 
nes s'imposen 
D. Utiliser _opportunément jus- 

+ qu'au dernier quintal de blé. 
Pour cela, arrêter les fuites de fa- 
rine, fuites occasionnées par la pA- 


tisserie, noire ou autorisée: sup- 
pression radicale du pain blanc ; 
mesures rigoureuses pour éviter 


toute vente de pain sans ticket dans 
les boulangeries, dans les restau- 
rants, dans les cantines ou collec- 
tivités de toute sorte ; 

Inscription obligatoire dans les 
boulangeries, sauf toutefois 
pour Paris. Par cette inscription, on 
estime à un tiers environ, l'économie 
que l'on pourrait faire sur la con- 
sommation actuelle ; 


SUITE PAGE. 


Chaque matin à Paris, LES INITIES 
DE LA 6° RACE adorent le soleil 


Une jeune fille fait arrêter 
LE GANG DES FILS DE FAMILLE 


vain serait de rechercher les ri 


: plus de farine, 


mesures draconiennes pour faire la soudure. 


ne veut pas dire 
abilités : 


va partir 
en«mission 
spéciale » 
aux U.S.A.: 


Le commissaire au 
Plan va chercher : 


®© ie nouveaux dollars 
© du bié 


M. Jean Monnet, commissaire 
au Plan, va partir prochainement 
pour les Etats-Unis. 

Selon le « New York Herald 
Tribune », M. Monnet, qui ac- 
compagna M, Léon Blum l'année 
dernière, lorsque la France solli- 
cita son premier emprunt, serait 
désigné comme nouvel envoyé 
spécial du gouvernement français 
à Washington. « II demandera 

- déclare le journal américain 
— plus de dollars et plus de blé 
américain. -» 


Le gouvernement français cherche 
actuellement à obtenir 30.000 tonnes 
supplémentaires de blé américain 
ant la récolte, Mais cette deman- 
de, annonce Associated-Prexs, & peu 
de chance d'être satisfaite 1 les 
Etats-Unis ne disposent, en effet, 
Que de 41.000 tonnes en tout pour 
les suppléments d'attribution en 
Juin. 

Les livralsona régulières des Elat 
Unis pour la France sont : 100,000 ton- 
mes pour le mols de mal et 123.000 pour 
Juin 

Des personnalités du Département de 
l'Agriculture ont déclaré hier à Was- 
hington qu'environ 4.700.000 tonnes de 
blé ont été définitivement allouées à la 
France et aux autres pays pour Avril, 
mai et juin. 


« Les besoins français 
sont surestimés » 


Tout en reconnaissant que la situa- 
tion de la France était sérieuse, cea par= 
somnalités pensent que les chiffres des 
livraisons intérieures françaises élalent 
< trop pessimistes >. Ces personnalités 
indiquent que le besoin d'aide extérieure 
A le France n'est pas aussi grand qu'on 
l'a dit officiellement. 

< Francersoir > a annoncé hler que 
les Etats-Unis ont accordé à la France 
un supplément de 36.000 tonnes de fa- 
rine, qui seront disponibles en mal, 
ainsi que 5.000 tonnes supplémentaires 
de mals. 


pation actuelle, le dessin 
peut vous rapporter des 
gains supplémentaires. 1 
peut même ètre pour vous 
le début d'une nouvelle 
carrière dans 

le pul té, la mod: 
dessin humoristiqu 


selgnera le dessin par cor- 
respondance d'une ma- 
nière à la fois amusante eroquis d'un 
et pratique. de nos élèves 
Demandez le luuetz album offert 
raluilement pour vous renseigner sur 
la méthode et le programme de l'Ecole 
A.B.C. (Joindre 9 Frs pour frais) 


ÉCOLE A.B.C. DE DESSIN 
{Studio 8.71), 12. Rve Lincoln, PARI; 
TI eziste un eours par correspondance, 


ial pour enfants de 8 à 13 
Mande Abe ENFANTS 


LEILA ROBERTS 


rieuse sépare le 
Une brouille 
beau Tom Ligo- 
P pauvre 

le nu, aujour- 
« London 


, € la 
s'inquiète de 


News », Miss 


Burnett, rencontrée par hasard et- habi- 
nt “questionnée, révèle à Percy que 


l. Ligonier est « très gai, très bril- 
ant, très sollicité », et qu'il a dansé 
Miss Allenby et 


Dix-neuf absents 
EXCELLENTE Mile Bur- 
nett aurait été bien éton- 
née si elle avait pu voir 
la duchesse aussitôt que 
Ja berline se fut remise en mar- 
che, Accrouple dans un angle, 
le menton enfoui dans sa cape 
de zibeline, toque sur les 
yeux, Percy évoquait l'image 
d'un fauve aux abois. Ainsi Tom 
était content, Tout marchait à 
merveille pour lui. Il allait au 
bal et les femmes se battaient 
pour danser avec lui. 
Oh! ces lèvres menteuses qui 
murmurent « Je t'aime ! » sur le 
Bein d'une jeune femme! Qu'une 
fillette aux yeux bleus, qu'une 
adolescente aux boucles blondes 
survienne, et sont oubliées toutes 


les promesses d'amour !.… La bi 
de Poise, la brune Alle... pauvres 
petites, il les fait marcher toutes 


deux. Le cœur de Percy n'avait 
Jamais couvé un tel feu, le sang 
lui battait aux tempes et ses 
pieds, en dépit de la chaufferette, 
étalent glacés, 

Pendant des jours, elle nourrit 
sa colère et sa rancune, méditant 
sur la perfidie de Tom. « Q'a 
done Percy? » demandaient ses 
amis, Sa langue piquait comme le 
dard d'un serpent, ses yeux lan- 
calent des flammes. Elle jouait 
avec frénésie dans les tripots et 
regagnalt rarement Harford House 
avant l'aurore, 

T y avait cependant une expli- 
eation à de tols égarements. Ce 
qu'elle redoutait par-dessus tout, 
c'étalt le noir désespoir qui l'étrel- 
gnait Ja nuit dans la solitude des 
ténèbres. Elle ne trouvait aucun 
baume pour semblable agonie. 

Cette grande chambre, ce vaste 
lit, et partout le souvenir de son 
amant, Elle croyait l'apercevoir 
dans chaque miroir. Le voilà de- 
vant sa porte. Il se penchait pour 
tisonner le feu, Et maintonant, il 
était allongé auprès d'elle dans la 
sole ai douce des draps, Cette cn- 
resse tout ensemble si ferme et ai 
veloutée était réelle, Le souvenir 
de sa passion la faisait tressailiir, 

Comme tant d'hommes, il avait 
até exalté par sa bonne fortune 
Puia i s'était vite dépris de sa 
conquôte et lë voilà retourné au 
ruisseau sans même un mot d'a- 
dieu 

Quelle divinité a le plus de pou- 

voir, dé l'Amour ou de la Jalou- 
sie. L'Amour tient entre ses 
doigis l'aimant dı désir pour at 
tirer le cœur. Des lèvres minces 
de la Jalousie coule sans cessa un 
poison pour l'esprit, 
Tom avait travainé dur tout là 
jour à la préparation do son rap- 
port pour l'assemblée dea action- 
naires et ce rapport lui semblait 
satisfaisant. 

Soudain, Henry Pultock entra : 
— Miss Burnett vient de déposer 
sa chronique. «Voulez-vous la lire? 
— Plutôt deux fols qu'une, ré- 
ondit Tom en riant, car elle écrit 
jen drôlement. 

Il prit le manuscrit avec effroi, 
car Fanny était terriblement pro- 
lixe, Soudain ses yeux tombèrent 
sur quelques lignés : e Ebloui 
sante dans sa beauté sans pareille, 


ROSAMOND 
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la duchesse de Harford se tenait 
au centre d'une conr de jeunesse, 
de bravoure et de galanterie 
Charles Seldes, comte de South. 
well, les lords George Rathmere et 
Anthony Farquarson, l'honorable 
Beau Denforth et sir Harry Cun- 
ningham.» 

— Mettez cefa. en anglais cou- 
rant, Henry. J'ai un rendez-vous 
important. Mais ne soyez pas en 
retard pour l'assemblée à Th. 30 
exactement chez Siate, 
dans mne taverne voisi- 
isant même pas attention 
à ce qu'il avait dans son assiette. 

Il était presque 7 heures quand 
11 se rendit à l'assemblée, Il s'ef- 
forcait de ne penser qu'à ses af- 
faires. Il se réjoulssait de revoir 
ses actionnaires : Baggott, Chri 
tie, M. Tipton, Tattersall, ètc. 
Sans doute Joseph Bardi arrive- 
rait en retard, car il était aller 
inspecter nn monument funéraire 
qu'il devait restaurer, mais ji vien- 
drait sûrement, 

Comme il ouvralt la porte du 
cabinet particulier qu'il avait falt 
retenir, il fut grandement étonné: 
personne ! Cependant tout était 
disposé, les tables 


Tom sonna, Uns servante entra: 
C'est bien la pièce réservée 
pour M. Thomas Ligonier ? dit-I. 
— Parfaitement, monsieur, Vou- 
lez-vous, qi J'apporte le punch ? 
— C'est cela, apportez-le ! 
Tom savait à peine ce qu'il dl. 
sait et aurait bien été incapable 
d'expliquer sa croissante appré- 
hension. Il sortit son rapport de 
sa poche et dut la date : 19 dé- 
cembre, Il n'y avait pas le moin- 
dre doute; c'était bien le jour 
convenu, 
< Ils ne peuvent pas tout de 
même être tous en retard », pen- 
Ba-t-il tout haut, 


Brusquement la porte s'ouvrit, Il 
sursauta, mais hélas! te n'était 
que deux servantes qui appor- 
taient une énorme jarre remplie 
de ‘punch fumant et odorant. Cè 
punch, c'est À lui en quelque sorte 
que Tom devait sa réussite! II 
n'avait pas oublié que son parfum 
avait littéralement grisé ses ac- 
tionnaires, qui applaudirent son 
rapport à l'unanimité, 

«< Rien ne peut retenir Henry 
Pultock », songealt Tom avec ir- 
ritation, 

Il ne pouvait se retenir, lul, d'al- 
ler à la fenêtre et de regarder 
dans la rue, Une voiture pas 
qui ne s'arrêta point. Où pouvait 
être tout le monde ?. 

T s'assit près du feu, décidé à 
se contenir et à dre patiem 
ment. Il y avait assurément une 
explication logique à ce rétard, 
Dix-neuf membres äu consell 
n'auraient pu commettre la même 
erreur ! Peut-être sa montre avan- 
gait-elle 7... 

cet instant, l'horloge d'une 
église volainé sonna, II compte les 
coups : 6, 7, &. 8 héures ! 

« Encore cinq minutes et j'en- 
oie un messager au journal >, M 


dit-il, la gorge serrée. 
Il lui était Impossible de rester 
assis, TI se leva dé nouveau pour 


aa verser ‘ne rasade de punch 
qu'il avals d'un trait, 

Déjà il se versalt un 
verre, mals il n'entendit pi 
porte’ s'ouvrir., 

— Bonjour, Tom! dit une voix 
féminine, 

C'était la volx de Percy. 


PROCHAIN FEUILLETON : 


La nouvelle patronne | 
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Contrôlés par l'Office de Justifica 


y 
JOURNEE 


DU DIMANCHE 27 AVRIL 1947 


La journée débute sur un très 
boau trigona Lune-Jupiter accru 
d'un trigone Vénus-Saturne, tous 


deux favorables aux cœurs sincères, 
aux accords sentimentaux, à la paix 
conjugale. Un peu d'ombre vers 15 
heures pour les esprits inquiets et 
ombrageux, des joies vers 18 heures 
pour les Jeunes et soirée où toutes 
ri onfidences ne seront pas bonnes 
faire, 


Les enfants nés ce jour 


#ront souvent d'humeur difficile et 
changeante, mals respecteront fidà- 
lement la parola donnée même s'il 
doit leur en coûte 


Si ce jonr est celni 


de votre anniversaire 


oette année réclamera une survell- 
lance sérieuse de vos réflexes nere 
veux, Raïsonnez décisions et embal- 


Solde toute sa collection d'été 
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de publicité (O. 


HOROSCOPE QUOTIDIEN 


tion de la diffusion dés supports 


lements, A ce prix, de très belles 
joies professionnelles et affectives 
vous sont permises, 


JOURNEE 
DU LUNDI 28 AVRIL 1947 


Les nombreuses harmonies lunai- 
res de cette journée dominées par 
un sextile UÜranus-Mereure nous 
promettent une belle activité men- 
tale créatrice d'initiatives hardies et 
ingénieuses, Des idées et trouvailles 
favorables au bien commun favorise- 
ront les travaux des chercheurs, des 
inventeurs, des écrivains... et den 
diplomates, 


Les enfants nés ce jour 

seront d'une vive et curieuse intelli- 
gence, précocément attirée vers 
l'étude, les voyages et tout ce aui 
présente un caractère de nouveauté, 


Si ce jour est celmi 


de votre anniversaire 

cette année sera pleine de mouve- 
ment, marquée de possibilités nou- 
velles et de quelques initiatives ca- 
pables de réussir si vous ne cédez 
Pas aux solutions de facilité ou aux 
ernballements irréfiéchis. 


DANY-ROY. 


PLUS D'ONGLES CASSÉS 


ni dédoublés grâce À VITALONG « La 
Bève de l'Ongie ». Une cure de 15 jours 
vous convainera de l'efficacité de 
VITALONG. Vous serez émervelllée du 
résultat obtenu. Demandez notice 708 
aux Laboratoires du V IT A L O N G 
217, fe St-Honoré, Paris. Wag 60-07. 


Marguerite MORENO 
«FOLLE...» PAS FOLLE 
A FAIT SA RENTRÉE 
HIER A L'A. B.C. 


ag 


IL me s'agit pas d'une reprise de « La 
Folle de Chaillot » à l'AB.C. 
at bien, pourtant, 
Ja scène du Ii 
Giraudoux et de sa triomphale interpr 
— l'une portant ta défroque sordide 
ifique de l'autre — dans un sketch 
spécialement éerit (ains) qu'on le peut 
lire sur l'affiche que eontemple lei Mar- 

rite Moreno), par MM. Paul Colline et 

ieux à l'intention de la grande ar- 


bs Gnseié de Philomone 


Gâteau mousseux 


S'il voug reste quelques biscuits 
pour vos J-2 et J-3, préparez cet 


exquis gâteau. 
Ecrasez et pilez 250-gr. de bis- 
culta (da préférence aux amandes, 
Su anon pllez quelques amandes 
avec des bisculta ordinaires), versez 
dessus un verre dé lait bouillant 
dans lequél auront fondu 4 morceaux 


de sucre, mélangez avec une cuil- 
lerée de rhum, 3 jaunes d'œuf, puis 
les 3 blancs d'œuf fouettés en neige 
ferme. Versez dans ‘in moule droit, 
enduit de caramel, Faltes cuire au 
bain-marie et au four pendant une 
quarantaine de minut noulez 
le gâteau lorsqu'il est refroidi, Ser. 


vez tél quel, ou nappé de crême à 
la vanille, 


A RADIO 


Programme de samedi 18 h. 


et de dimanche 


INFORMATIONS. — 18, 
19.15, 23 (PP); 10.3 
18.80 (PP) 


19 (PN) L'album des Arts: 20,5 (PN) On 
en caus; 20.32 (Lux)  L'inspeeteur V, 
20.45 (PP) Le moins qu'on puisse en dire; 
20.50 (PN) Celles qu'on ne chante pas; 2L6 
(Lux) Tol et moi; 2120 (PN) Les beaux 
soirs 2145 (PI) Andrex et 
22,40 (PP) Sous la tonnelle; 
23 (PP) Transmission d'un cabaret. 
THEATRE, — 21 (PP) « Naissance d'un thêà- 
ti par Pierre Barbier (J.-L, Barrault, 
Renaud), 
DEMAIN 


INFORMATIONS. — 7.30, 815, 12,30, 14, 
19.45, 28.45 (PN); 5, 13.16, 19.15, 24 
(PP); 18.30 (PP) A vos ordres; 20 (PP) 
Ce soir en Franee, 
THEATRE, — 18 (PP) lei la Société des Au- 
teurs; 20.55 (PP) = Les Demoiselles du 
large», de Roger Vitras 
VARIETES. — 9.15 (PP) Disque des audi- 
teurs; 10.30 (PP) Aubade; 10.45 (PP) Tr 
teaux 47: 1245 (PN) Grenier de Montma 
tre; 13.33 (PP) Création; 13.35 (PP) Tour 
du' monde autour d'une table; 14.35 (PP) 
Radio-Pastiche; 14.45 (PP) Cas de cons 
cience; 20 (PN) En taxi: 20.30 (PP) Jeux 
radiopholniques; 21.10 (PN) Hier contre ai 
Jourd'hui; 22.30 (PP) Bal musette; 22.30 
(PN) Géographie musicale : la Grèts 


Des photos, dés napperons, des ta- 
bleaux faits avee des papillons y 
créent une atmosphère lumineuse et 
gaie, qui contraste avec la gravité 
sinistre que l'on prêté aux bagnards, 
Les autres < cases > — comme on 
dit au bagne — n'ont pas d'étag: 
Ce sont de vastes chambr 
is de camp (hamac 
minologie du < Grand 
pellent les chambrées militaire: 
Lorsque nous passons, les hommes 
punis se lèvent, se découvrent, sa- 
luent silencieusément. Ceux qui sont 
là ont été dispensés du travail à 
elier, des corvées et des 1Ach 
bituelles de l'entretien et du nei 
e de Saint-Léurent-du-Marôni. 
Le bagne a bien changé depuis 
vingt ans et méme depuis dix ans, 
ma dit le capitaine Crenne, actuel- 
lement directeur des pénitenciers, 
qui m'accompagne dans ma visit 
S'il est normal que la 
soit toujours strict 
pour que les surveillants soient plus 
compréhenaifs et les tâches des fo: 
gats moins mortelles, C'est ainsi qu 
sur huit cents transportés — les 200 


Premier journaliste à pénétrer au bagne depuis la guerre, François Englinger, 


guiers et des tamariniers, où s'élèvent uns dizaine de bâtiments. Deux 

étage et ont été aménagés en cellules particulières. 

Ce sont les cellules des détenus privilé; 

Leurs locataires sont libres de les orner comme ils veulent, 


relégués individuéls que nous avons 
à contrôler étant hors de com 
seize seulement sont astreints à aller 
tailler dans la forêt un stère de bois 
quotidien. Nous sommes loin du 
temps dés châtiments corporels et 
du boulet au pied ! 

> Savez-vous, poursuit le capitaine 
Crenne, que si le retour en Fi 
de ces condamnés sera pour cer! 
une chance nouvelle, il en effi 
d'autres ? Oui, il y a des forçats 
que la fin de IA transportation plon- 
ge dans un d désarroi. Ils m 
croient destinés au malheur, Ils r 
doutent d'être livrés à éux-même 
comme s'ils n'étaient capables d 
rien d'autre que de finir leur vi 
dans une nouvelle prison. J'en co 
nais qui préféreralent rester, Ma 
Oui... 


Les cases 


Nous entrons dans les cases, Chaque 
case est placée sous la survelllänée d'un 
porie-clefs. Les Porte-cleis, ên Eénéral, 
sont dés condamnés méprisés et consi- 
dérés par leurs collègues comme des 


Bertrand. Aucun fil ne ja 
retenait à sa famille com- 
posée de petits boutiquiers 
modestes, Alors que son 
ami était riche, solidement cam- 
pé sur son nce, elle était une 
fille pauvr 
On ls trouvait jolie, tirée de la 
banalité par son visage pâle, ses 
cheveux de cuivre, son cou mince 
qui semblait avoir été étiré pour 
pieux s'adapter à la tête, trop pe- 
ites.. 


À NNIE était plus libre que 


— Prêt ? demanda Annie, d'une 
voix chantante, 
Ils étaient voisins de palier, en 


cet hôtel d'étudiants, Et bien qu'une 
liaison, douce comme un fil de sole, 


les unit, ils avaient conservé leur 
indépendance. 
— Prêt ! répondit Bertrand, 


Ses mains saisirent, tel un beau 
fruit, le visage aîmé. Sur les pau- 
plères douces il baisa l'extraordi- 
naire expression des yeux d'écureuil, 

Ils sortirent, Un soleil joye 
couvrait ce dimanche, Annie 
çait, droite, hardie, offrant aux 
sanis le tendre spectacle de sa 
Desse. 

Bertrand l'observait, :. 

Depuis quelques serdéinés,! une 
« presque-misère » la malt aux 
entournures. Si elle croisait ses fi- 
nés jambes, on apercevait la mélan- 
colie de bas cent fois reprisés, de 
souliers aux talons écoulés, aux se- 
melles percées. Si elle mettait, in- 
volontairement, sa main en évidence, 
des gants sè montraient, éraflés, dé- 
colorés, troués, nsés, Ses dessous 
n'étaient que rañatolages.…. 

Emu, 11 proposa : 

— Chérie, la date de ton annive 
#aire approche. J'ai l'intention de 
t'offrir une petite robe que j'ai vue, 
dans une vitrine, Elle est très sim- 
ple et semble faite pour une toute 
Jeune fille.. 

Annle secoua la tête : 

— Je n'en veux pi de ton ca- 
deau ! s'écria-t-elle, D'abord la date 
de mon anniversaire est encore loin, 
à l'horizon Tu prends donc un pré-| 
texte pour me proposer uns jolie 
petite robe ! Au fait, de quelle cou- 
Teur est-elle ? 

— Elle est rose, 
— J'adore le rose 


jeu 


— Elle t'irait à ravir ! 

certainement.. à 
refuse, Oh ! 
C'est 


Elle m'irait, 
e ravir ! Mais je 
J'ai du mérite. 11 fait beau. 
dimanche, Nous sommes 
Tu as une cravate splendid 
suis en loques ! 

Il objecta : 

— Tu es charmante ! 

Eile répéta, rageusement : 

— Je suis en loques | Crols-tu done 
Que je l'ignors ? 

S Alors ? 

m Ne me tais pas la charité, mon 
peut 1 

— Tu me refuses le droit de te pa- 
zer, méchante ! 

— Prends-moi, rapée comme je suls, 
où jalsse-moi 1 
| — Te te garde... rapte comme tu es, 
| et ja te garderais et tu l'étais bien plus 
| encore 1 
|, La jeune tiie sembla ne pas l'avoir 

entendu. Elle a'entétait 
| pitie. 


Petite imbécile 


Conte inédit par PALINGES 


T'imagines-tu, reprit-elle, que ma 
fierté de femme ne moit pas soumise à 
une lerrible épreuve ? h 
pudique et plus farouche lorsqu'il 
git de te montrer ma pauvrelé que mon 
corm. Et je suis tellement jalouse des 
femmes, riches et bien hablifées, que tu 
Deuz... 

— Tais-toi 1 cria-t-il rudement, 

Avec angolase, elle lui tendit üne ez- 
plication : 

— Je veux être libre de me donner | 

— Quel joli mot 1 

— Je me refuse à ètre une femme 
entretenue ! 

— Que] vilain mot ! 

lis firent encore quelques pas. Alore 
avec fermeté, Bérlfand dicia da déci- 


sion : 
— Je tachèteral tout de même une 
robe, petite imbécile | Mais elle ne sera 
pas rose, J'al changé d'avis | Elle sera 
toute blanche, petite imbécije | Un grand 
volle et des fleurs d'oranger se post- 

ront sur ta tête, petite {mbéelle… 
Copyright by France-soir 

and Palnges. 


A cause de Sonja Henje 
l'avion Paris-Londres 


a eu 15 minutes de retard 

LONDRES, 2% avril (U.P.). — 
L'avion Pa es avait 
minutes de retard hier soir 
avait dû attendre Sonja Henje 
Qui aveit — encore — de petits 
ennuis avec les autorités. 

La célèbre patineuse, trop oo- 
wupde à donner des autographes, 
avait oublié de faire timbrer son 
passeport, 

< Mais, dit-elle, les douaniers 
ont été gentils. Je ne crois pas 
fe Paris me porte guigne et j'ai 
geeen d'y retourner bien 
tôt. » 


Quatre mois de 


prison pour avoir 
décapité le 
raccommodeur 
de porcelaine 


ANGOULEME, 26 avril (De notre 
corr, part, par téléph.). — En froid 
avec un de leurs voisins pè! 
Barrat, cultivateur, et à ses mo- 
ments perdus raccommodeur de por- 


celaine, Louls Pinet et son fils, 
deux ps: de Saint-Sulpice-de- 
Cognac, ent un soir de janvier, 


attiré chez eux, Après avoir scellé 
une apparente réconciliation en vi- 
dant quelques bouteilles, les deux 
Pinet se jetèrent surle malheureux 
raceommodeur de porcelaine, L'un 
maniant le bâton et l'autre la hache, 
ils assommèrent le père Barrat, puis 
Fy tranchèrent la tête . 
Froidement, ils organisèrent en- 
uite une naïve et tragique mise en 
ène pour faire croire à un acci- 
dent, puia ils appelèrent au secours. 

La gendarmerie les arrêta. L'un 
des auteurs de ce crimé affreux, le 
père Pinet, étant devenu fou à là 
prison d'Angoulême, son fils senl 
été Jugé. 1) s'en est tiré pour cette 
décapltation avec une peine dé qua- 
tre mois dé prison... 


Prochain article 


Le premier reportage sur L'AGONIE DU BAGNE, par Henri DANJOU et François ENGLINGER 


A St-Laurent-du-Maroni, j’ai assisté 
à la fouille des derniers bagnards 


GRACE AU “PLANC”, COFFRE-FORT INTIME, 
LES FORÇATS CONSERVENT LEURS 
LETTRES D'AMOUR DANS LE VENTR 


après 


avoir été auz Iles du Salut, poursuit son enquête auprès des mille derniers bagnards de 
Guyane. 


de ceux-ci comportent un | 


A UJOURD'HUI je pénètre dans le bâgne de 800 hommes : une vaste cour ombragée par des mån. 


giés. Elles sont extrêmement propres, bien tenues. 


< moutons >, Pour se faire bien voir des 
Eardiens, iis dénoncent toutes jes irré- 
Eularités dont leurs camarades condam- 
nés se rendent coupables — et Dieu sait 
s'il s'en commet, des irrégularités, au 
bagne — ou bien ils vendent leur #ilen- 
ce A prix d'or, La plupart des porte- 
clefs sont des condamnés arabes. 

— Truqueurs et fourbes ! On en re- 
trouve un, de temps en temps, avec un 
gouteau planté dans je dos est le 
feu. 

Le capitaine Crennes dit ceia tranquil- 
lement, en haussant les épaules : 11 n'y 
peut rien, cela fait quatre-vingts ana que 
Ca dure... Lui, c'est un gendarme avant 
fout, pas un garde-chiourme et ce mê- 
tler no dnit pas beaucoup jul plaire 


On lui a gel de s'occuper, AUX cô. 
tés du colonel Baina, de la liquidatiôn 
du bagne. Ii fait son travail. 


— Volei les cuisines, m'annonce-t-il 
B! vous voulez goûter ja soupe... Chaque 
néamné a droit à 500 grammes dé pain 
par Jour, c'ést une ration bien supè- 
rieure à celle qu'on vous attribue en 
Franee, ef loue den jours none ojia 
Fiens > unt une fols de la viende, au 
repas de midi |. Je crois qu'ils n'ont 
Pas à se plaindre. 
'apercóis la silhouette décharnéé du 
Beznoc. une nouvelle fois, à la porte de 
la boulangerie... 


La fouille 


Mias. Nou avons terminé Je tour du 
camp central. C'est l'heure de la soupe. 
Les bagnards rentrent des ateliers ou 
des corvées én ville, Par pelits groupés 
de trois ou quatre, ils arrivent sans se 
présser, en tralnant les pieds, 

A l'enirée dn pénitencier cinq porte- 
clefs leur barrent le passage, Doclles, les. 
forcats enlèvent leurs chapemux et, Jes 
bras en Vair, se laissent fouiller, Ados 
sé contre un mur, un serrelilant, Tair 
absent, contemple in scène. I est blasé. 
C'est nne simple formalité, on ne trouve. 
mals rien... Et pourtant e f 


des con- 
des let- 


st dañs le chapani, me gils 
Jen porte-clefs ne'rerardent 
térieur... Voyez ! les bommes 
ent leur eolfe À bont de bras pour 
laisser fouiller, mals il y a entento en- 
tre cel qui est foulllé et Je contrôleur, 
Tor Ure, ils partageront, 

On ne pourra jam 
qui est ennuyeex, 
Après le eouvre-fen, les forcats en jouent 
dans les enses, Mal) ils savent #'°n pas- 
ser, Hir deux d'entre eux se sont bat. 
tus ; un duel à la loyale > : Île a'c- 
taient fait des armes avee des cercles 
da barrique emmanchês sur des bam- 
bous. Aujourd'hul, un des antagonistes 
est à l'hôpital, très mal en point... L'au 
tre est au cachot., I] paisera aux pre 
Chaines assisés de Cayenne : C'est un 
cilent possible pour Bonnefoy 
Teau... Cependant, le grand moyen de 
dissimulation, le moyen Classique reste 
le « plané >, 


«Le Planc » 


— C'est un tube en métal ou en eorne 
parfois en ivoire, dont 1a taille est va 
riable. fénérsiement un peu plus grande 


ER EE a TE 
so là Tecra. 
D plane s Qt sanat en deux par: 


et le forent o'a ai 
rétros 


> Pour ponvolr palper son argent, ou 
relire ses leitres d'amour, Je condamne 

À s'isoler. t, parait-il 
reux et on elle dés anciens du 
Ene qal ont jusqu'à deux et trols planes 
dans Jeur ventre, Le « plane » c'est le 
coffre-fort Intime 
setie À secrets, 
bai 


> Mema libérés, nos pensionnaires en 
gardent l'habitude. On cite Je eas de cer 
fains d'entre eux qui, ayant réalisé de 
bonnes affaires depuls jeur Nbération, se 
sont fait confectionner des € pianos » en 
or ! De véritables bijoux.. 

Tandis que le capitaine Crenns donne 
das ordres, Je pense à un homme, ren- 
contré quelques Jours plus tôt au cours 
d'une escale À Trinidad." Nous buvions 
un punch dans un bar, près AU port et, 
tout en se versant de large: rasados, mon 
interlocuteur, un Corse, m'indiquait tré: 
sérieusement que) taii, A son avis, le 
mayen le Plus rapide économique et rar 
tionnel dè supprimer le bagne 

— Tu les enfermas tous dans le damp 
central de Éaint-Laurent, —— quand Je 
dia tous, e'est aussi Dien des gardon- 
chlourmes que des condamnés que Je 
parle, lift cet homme. Tu les mets tous 
dans la même case, Ts ne valent pas 
mieux les uns qus jas autres... Tu Jais 
ses tralner quelques couteaux, une dl- 
saine de fûts de taña... Ab | J'oubjaw : 
ajoute une ou deux femmes L.. Lalas 
mijoter le tout... Trois Jours après, 1 
n'y a plus de bagnards, ni de survel- 
lanta ! Tu peux Alors flanquer le feu 
bâtiments, el tout ce joll monde ne I'A 
pas daja talt. Alors nous serons enfin 
tranquilles, Comme tu Vols, ce n'est pas 
difactie. Voia ma reëlte 1., > 

Ce < liquidateur » était un surveillant 
militaire à la retraite. 

(Copyright by France-soir, Henri Dan- 
Jou and François Bngiinger). 


(1) Voir € France-soir » des 15, 16, 17 
20, 22, 33, 24 avril, 


Seznec 


TANGER, avril. 


ANGER ! la ville où tout 
est libre, la ville qui craque 
d'argent, la vlile où affluent 
les capitaux, la ville où l'on 

parle toutes les langues... 

Comme chacun le sait, cinq na- 
tions vivent icl côte à côte dans 
le cadre d’un statut international, 
ce qui donne libre cours à tous 
les commerces et à toutes les im- 
portations, 

Les autos, le lait en poudre, les 
conserves viennent d'Amérique: les 
étoffes d'Espagne : les cigarettes 
d'Angleterre, le beurre du Dane- 
mark, et ainsi de suite, si bien que 
l'on se croirait dans un paradou 
d'avant guerre. 

— Savez-vous, me disait un jour 
une hôteäère, comment on appelle 
Tanger T.. Le petit Shanghaï, 


Le Socco 


C'est dans le Socco que tout se 
passe, c'est dans ce labyrinthe de 
ruëlles étroites que les complots se 
forment, que les Arabes rêvent d'in- 
dépendance, que des fortunes s'édi- 
tient, d'autres croulent, 

Ferdus dans cette foule bigarrée 
de nationalités différentes, les es- 

ions pulluient, et l'on a toujours 
l'impression d'être pisté par les po- 
liciers des cinq pays représentés ici. 

Tnstallés au beau milieu do la 
chaussée, devant des comptoirs guè- 
re plus grands que des tables de 
nuit, des marchands vendent et achà- 
tent des dollars, des vres, des pe- 
setas, des francs, 


Un taxi s'arrête. Un homme des- 
cend, aligne des francs marocains, 
encaisse des livres, s'en va. Ici, ac- 
que une douzaine de milliers de 

Mars n'est pas plus difficile que 
d'acheter une douzaine d'œufs, 

Les cafés sont les repaires des 
brasseurs d'affaires, La vogue est 
aux sociétés fictives, ot tous les 
jours il s'en crée, Trois personnes 
d'accord ! voilà une affaire montée, 
Le but de ces opérations eat d'en- 
fouir le plus d'argent possible en 
une monnale satne, dans un pays à 
ladri des Invsetigetions du fise et 
dcg impôts Quant à l'exportstion 


des capitaux, tout est prévu: elle 
est assurée par des individus qui se 
nomment des passeurs. 

Imbriqués à cette effervescence eu- 
ropéenne, il y a les Arabes. Que se 
passe-t-il dans ce monde mystérieux 
de l'Islam, derrière ces visages im- 
pasaibles ? Slhouettes enveloppées 
de percale blanche, mains de prè- 
tres qui égrenez des chapelets de 
santal, vos gestes, je les regarde : 
ici, c'est un homme qui se proster- 
ne en direction de La Mecque : ià 
c'est un berger qui, sur les grandes 
routes dont les Français sont si 
fiers, court derrière son troupeau: 
ailleurs, c'est un petit artisan qui 
attend À clients européenne. À quoi 
révez-vous? Les uns disent que vous 
nous aimez, les autres disent que 
non. Le but de mon voyage sat de 
vous le demander, 


Avec les nationalistes arabes 


Sept héures du soir. Un groom frappe à 
ma porte, 

— Un monsieur demande à vous voir. 

— Qui est-ce ? 

— Je ne sais pas, me répond le groom 
en me tendant un billet. 

Je lis : < Madame, je vous prie de 
vouloir bien m'escorder une éourte 
dience ». 

Ces termes, şi peu appropriés à ma 


condition jan me touchent et 
me donnent «We de voir ent imcanmu. 


Jeune bomme vient è me rencem- 


AFRIQUE DU 


TANGER-LA-SECRETE 
capitale des meneurs arabes 


«CE N'EST PAS VERS LA RUSSIE QUE NOUS NOUS TOURNONS »,m'a dit l'un d'eux au Socco 


— Exeusez-mol de vous dérange 
Permettez-moi de me prêsenter : 3? suis 
un étudiant arabe... J'aimerais vous par- 
ler... Je sais Que vous êtes venus jci 
Pour faire une énquête journalistique 
dans les milleux nationalistes, Je vais 
ausal que vous êtes ajlée voir le direc- 
teur de < La Voix du Maroc >, 

Je reste stupéfalte par ces affirmations, 
car je ne me suis confiée A personne et 
Je suis seulement passée à la nuit tom- 
bante chez Mekki Nacri, où J'al trouvé 
une porte fermée, 

— Je ne savals pas être esplonnée 
par les Ars! 


— La ville est si petite ! 


Désasréablement {mpressionnée par 
eette révélation, je reste muette. 

Je suis obligés de me rendre à 1'évi- 
dence. Depuis mon arrivée, j'a] été pis- 
tée, suivie jusqu'à mon hôte] où là, sans 
doute, mon nom fut livré à ce visiteur 
Par un de ses coreligionnaires. Bientôt 
trois autres hommes arrivent 

Ceux-là sont grands, majzstueyx, ha- 
billés en Arabes. L'étuđiant leur fait un 
petit signe : Ils s'approchent. L'étudiant 
prend Ja parole : 

— Si vous voulez savoir vraiment ce 
Que pensent les Arabes, trouvez-vous de- 
main, à six heures, chez un de mes amis, 
un artisan du Petit Bocco, 


Le lendemain je süls au rendez-vous 5 
A l'heure dite, je pénètre dios le mas 


France-soir @ chargé deux de ses collaborateurs spécialisés dans 
les questions coloniales, Marcelle Prat at Pierre Herbart, d'enquéter 
en Afrique du Nord. Après avoir interviewé les leaders des partis ma- 
rocains, Marcelle Prat arrive à Tanger. (1) 


gasin ; mon ami n'est pas Ià ; je mon- 
tre sa carte, Mon interlocuteur, un hom- 
me jeune, sourit et m'entrainè dans son 
arrière-boutique où se trouvent plusieurs 
autres Arabes ; l] y en a un de Fès, 
un de Rabat, un troisième de Marrakech, 
un quairième de Tétouan. 


« Votre police, 


c'est la Gestapo » 


A peine me auls-je assise que je suis 
eriblée d'un feu de dont la vio 
lence dépasse iout oe que l'on peut ima- 
Siner : 

— Voire police, e'est la Gestapo ; vs- 
tre Résident, c'êst Hitler, nous ne pou 
vons continuer à vivre sous ee régime 
où toutes les libertés soni interdites. 
Même notre Sultan n'i de 
Prendre une Inittatr 

Je prote;te et souris pour ce qui est de 
la similitude de notre police et de ia 
Gestapo. 


J'insista et demande dts précisions 
= On vons les dezners ping fard, June 


qu'à le guerre nous avons été aveugles, 
mais maintenant le volle s'est déchiré, 
notre évolution a fait un bond dè vingi 
ans, on ne nous encormira plus avee 
des prémesses ; nous voulons et Dous âu- 
roms notre indépendance. 


« La Russie ne nous 


intéresse pas » 


— Comment vous éles-vous libérés ? 
Par la création d'un maquis. Et Parcs 
ue vous avez eu une grande DANON 
derriere vous, A l'heure actuelle, D ny 
A Plus que deux grands pays : la Ruse 
et l'Amérique: Le premier ne nour 
intéresse pas. 
Coupant subitement la parole à ct 
Jeune bavard, l'homme de Rabat ra- 
màne Ja convèrsatlon sur ud suset pius 


— On ne nous laisse pas de liberté. 
Nous avons un journal, i1 est presque 
entièrement censuré. Dèns ue yil- 
lage, 1 y s un contrôleur doublé d'un 
caid, qui n'est qu'un monsieur à votre | 
solde : nous voulons le suppression de 
ces potentata. 

L'atmosphère s'échautfe, 

Lorequ'on ne leur platt pas, is 
vous jettent en prison. 

Les visages se congestionnént et les 
yeux brient. 

—— Tous, à chaque instant, nous nous 
atiandone à atee me an prison: 


D'une voix lourde, lus jeuné de 
je pande proclame en pead ou de 
sm à 


Prochain artiele : 


— Lee Français n'ont rien falt pour 
nous. 

J'évoque alors le travail admirable de 
beaucoup de nos représentants et, sou. 
levés d'indignation, J'ênonce les œuvres 
sociales considérables que les Français 
ont créées et qui secourent des milliers 
d'individus. 

— Oui, me répond-on, on sauve quel. 
ues malheureux quand 11 faudrait 

courir des millets. Le tempi ét dé- 
Passé. 


i Alors, pulque vois esümes que 
les Français ne fônt rien pour vous, 
Brouverleur que fous ctes Eapables de 
faire mieux qu'eux et soujagéz cetie 
Mitbre Que voils mattés au premier plan 
de vos revendications 

— Peu importa gu'il y alt quelques 
sociétés de bienfaisance de plus ou de 
molni, Ce que noua voulons, c'est notre 
indépendance, cèt un parlement de jeu. 
nés: 

Au moment bù Je råis partir, le plus 
Agé mé prie d'ailenare, I se dirige vers 
un mèybiė dueimuié dans l'ombre, ou- 
vre un tiroir fermé à clef, en` Ur 
âués brochures de propagande, me 


a 

k 
Saers Copyright by Franoë-solr 
ana Marceiie Prat 


(1) Voir e Franct-soir » des 12, 


17, 2021 avril 


Le plus grand ennemi 
de la France 


EN ITALIE + 


Attentats contre 
deux centrales 


hydro-électriques 


ROME, 26 avril (A.F.P.). — Deux 
atténtats à la dynamite ont été com- 
mis contre les installations de 
centrales hyäro-éléctriques près de 
Sombrio, en Lombardie, 

Les conduites d'eau ont éclaté. 
La campagne environnante a été 
inondée, Les dégâts sont impor- 
tanta 


jeu de Pamour 


LES PIÈCES DE LA SEMAINE 


L'AMOUR VIENT 
EN JOUANT: 


et du hasard 


THEATRE: Edouard-VIL — AU-| 
TEUR : Jean Bernard-Luc. — 
PIECE : L'Amour vient en 
jouant. — INTERPRETES : 
Claude Dauphin, Danielle Da- 
rieux. 

Voici la nième variation sur le 
thème de « l'escrime amoureu- 
se >, pratiquée au XVIII: siècle, 
par le couple Colas-Toinon, au 
XIX, par le duo Pierrot-Colom- 
bine et dont le renouvellement 
exige plus d'ingéniosité que de 
réelle observation, 

Pour rajeinir l'histoite d'un jeune 
homme, qui doit à sa machlavélique 
franchise de conquérir le cœur ta- 
rouche d'une aristocrate (d'une ain 
gulière aristocratié où l'on donne 
lex titres : « Merci, baron », € Ci 
tainement, marquise », etc...), M 
Jean Bernard-Luc a compté sur la 
composition : bizarre, incertaine, 
anguleuse, zigzagante, Un Dei « to- 
quée >», ót, à iout prendre, amu- 
sante, elle ‘atteste le sûreté de zon 
métier ; en l'occurrence, la manière 
de conter vaut mieux que le conte, 

Car les personnages appartiénnent 
tous à une tradition contemporaine 
de la Genèse : le séducteur impu- 
dent et obstiné, la jeme première 
uniquement e jeune première >, la 
douairière égrillarde et procureuse.. 
Càr le dialogue porte toutes les 
marques de la servitude boulevar- 
dière : prestesse artificielle, mots 
attendus, un ton Régence auquel se 
mêle anächroniquement un donjua 
nisme agressif, très 1910, dé l'épo- 
aie Rumpelmaÿer, comme la plèce, 
comme la salle elle-même, 

Après « le Diner de Famille >, du 
sous-Bourdet, cot « Amour vient en 
jouant », du super-Gandrés, appa- 
raft comme un divertissement à Lu. 
sage du grand publie, Avéc M. Jean 
Bernard-Luc, le théâtre compte un 
industriel de plus, 

Des décors plus compliqués qu'o- 
riginaux, Sur un plan artificiel, aux 
limites de l'humain, M. Claude Dau- 
phin enrichit son rôle de nuances 
toujours spiritugles, Du bols pré- 
cletx dont on fait les statues. Mme 
Danielle Darrieux semble être une 
spectatrioe sur la scène ; M. Pierre 
Louis partage son indifférence et 
l'inspire par un juste retour, tandis 
aue Mile Jeanette Batti prodigue 
une fantaisie de music-hall 


Marcel AUGAGNEUR, 


Une lettre : 


Vous avez dit, M. Gui 
dans votre premier 

Que vous recevriez w 

Je voudrais, nous voudris 
oir, dana ma famille er y: | 

entourage, QUAND, COMMEN | 

et OU, paroa que nous m 

à vous dire blen dea chor 
pourraient peut-être tous hi 

Tessar. 

Ce d peut-être » si mode, 
est charmant. Mals ma preci 
mon cher lecteur, ne rejsinà 
pas la vôtre... Je tombe com 

ithe dans une Maison Qu 
où rien m'a Ate vert 
ment’ préparé pour recevo. 
parachutiste, Lorsque cette gud 
tion + OÙ vous recevoir 
résolue, Je QUAND et le coà 
MENT le seront du mème yM 
Oyez : Quand? Un aprèst 
par semaine, le jeudi, 3i voup? 
voulez, ET JE VOUS PRIE ee 
ME DONNER VOTRE AVIS $9 
LE CHOIX DE CE 


OUR, 
Comment ? Avec cordialité, i 


demment 
Le ravit t partiey, 
Ilèrement pi 
passionne les cərreapondan 
Volgi la lettre — entre tant gy 
tres.. ejusdem farinæ -°W 
Mme Yvonne B, de là rur 


Ménilmontant ni 
11 est inoui de songs 
plus de deux ana aprèn in | 
ration, le problème du pan y 
Dose encore et aveo une {el 
force que nos rations son! d 
nudes, et vont sans doute! 
davantage. Noua wavons pe 
que rien à mettre yur n 
bles; la pain est l'élém 
cipal de la nourriture. Bt 
om ponso qu’à la campagne 
bêtes sont nourries au blé à 
ue, par comble, on Volt een 
de I pétisuerie dans les ve 


ques ! | 
Une autre lectrice appuis g| 

vantage sur le grave proie 
Penses, monsieur, Que d 

la boulangerie où nous faim 

ia queue, la vitrine du pain d | 


vide, mais que dans l'autre w. 
trine, il y avait dés GATEAL 
Si ça n'est pas sa moquer (| 
monde, dites-nous voi 
ce que Gost? On nourrit i 
chona ot lea poules avec du bi 
nous, lea vochona, lcs vraw 
les cochons de payants, 
us nourrit pas, Aures 
courage de répondre ? 


vous 1 


Mais ce n'est pan montrer dy | 
courage, madame, ou plutôt mu. | 
dames, que de vous répond 
c'est plutôt que J'ignore QUO 
vous répondre, Vous avez [à l 
déclarations du Président ; p 
lées d'hiver, retards dans jey 
vraisons du blé étranger, Li 
Consell de cabinet réduit de a| 
grammes la quotidienne ration 
ii interdit toute pâtisserie à bi 

de farine panifiable, La crim, 
déclare lo ministère de l'Agi: | 
culture, se terminera au plu 


LE PRÉSIDENT 


s 


M, Vincent Auriol examine à Saint-Louis-du-Sénégal les cadeaux 
qui lul sont offerts, 


Les danseuses de Rufisque devant 
le nombreux bravos, 


VINCENT AURIOL 


applaudit les danseuses de Rufisque 


tard en août 1948. | 


Bre Le 


le Président ont 


AIT Rise à ééésrmdahe > 


t 


ENIG Bel ul NnF DA 


ses conGe) 
je na! 

lens 
ment Pl 


FTP 


ven 
msi 
ma 
44 co 
ie 


aha 
fer 


& 
Mergtement et l'esprit. 


f pia 
Amon des Vieilles unes et 
hon parle tranquillement de la 
wen areae emen de, [| SAUF POUR LE PAIN. 
Hoempagnement atomique, (être, 
Meme toujours, «en retard 
fune guerre s'agit de pri E d 
SMS mieux, ge ne pas se Vier n ma as 
Xix Improvisatjons et de discuter 
que hniquement les théories de M, i 
liba, famol Bitoux sans y mëer à || BOUT ie ravitaillement 
nae politique» < 2 
imi js ne nous enchante pas au- NOTRE RAVITAILLEMENT EN MAI 
mi- ce 
‘être gement que le ministre de ia f|lait ; supplément de $00 grammes 
+ Diane nationale solt commu- fr A0 où vd Ash 
ta: Ohe Nous le prétérerions molna | | rare ; pas de changement pour le res 
in DD ai os su pouvèir. Male Comme l'on craint toujours qu'im 
und dauie s'i est au Ir. Male A f paminant na vieno Deo On IE TE 
, lon paas nona T aie HONTE IS duction de la ration de pain a fait 
! Et aau. point e. Saxer da fohe naitre des appréhensions pour les 
d dangereuse ce qui apparaltrait itre des appréhens 
con farlaitement  ralsonnabie dans || autres denrées Inacrites sà natre 
aid tr enu officiel et cont enté de mal 
fne autre bouche. menu officiel et contingenté A 
Rassurons les ménagères, Rien ne 
da. Pierre THIBAULT, sera modifié, Seule présente un as- 
ime, pect nouveau la carte de viande, 
avec des ratlons en Valeurs et non 
one Carnet de Fran TD | piis en poids. Le boucher — s'il a 
pas de la viande, et s'il en a il en aura 
E NAISSANCE peu — servira au gré des acheteurs 
JX? M, et Mme Armand RUBIN ont Ia jole| 50 france de pot-au-feu ou 50 francs 
M k us falre part de 18 naissance de) de bralsé. Dans le premier cas, en 
1 Mur fu Michel ; né la lr mars 1947, | principe, le petit paquet de la cliente 
peu k Muare des Ecrivains-Combattants,| era un peu molna léger que le aes 
blå phy (67. cond n 
ais, ESSE MÂTIERES GRASSES. — Ration| du Premier 
ne Yo mesae À Ja-mémoire du Lieutenant-| de 500 gr. maintenue, avec quelques 
s'io. anml da La Rocque, décené le 28 avsii| difficultés de répartition dana tre 


IMA des aultes dé sa déportation 
irde le 28 avril À 11 heuras 30 €) 
(ropolltalne Notre-Dame. 


BEURRE, — Contre le GB d' 


aux E, JI, Jè et J3. 

MARGARINE. — 50 gr. contre 
d'avril. 

PATES ALIMENTAIRES. — Ju 
18 mai : 250 gr. contre 
g'avrll 

a 

Ha ralson de Ja Fote du Trav: 

attolra et marchés de Ia VIIN 

Vaugirard seront fermés le Jen 
mai Con ne changera 
pand'ohoso quant à la caden: 

rivages. 


ND LES ÜNGE QAX 


Appel urgent 


Guy V., je Ila votre avis aves 
fours de retard ! Suis atfolée, ca 
mol seule votre Inconnue de l'ai 


exi 


mint òriginar à reprendre, 
oherchanS fyeni 
Mione actueiies, 


certes 


po! 
la d 


tionale au Congrès des 
attachent sûre- 
lus d'importance à la per- 
M Piu ministre communiste 
paux idées qu'il a développées, 


n'y a rien de particulière- 


ei 


adapter aux con- 
les thèses de 


mirent foudres de l'état-major, 
i i gevalt blen déchanter à 
Mapérience de 1914. 


uis, « l'art » de la guerre 
tablement perfectionné 
oderne étant devenue to- 
st bien forcé de con. 


ja nation armée qui nous eût 
doute évité la débâcle de 


ig Quant aux cadres, les Fran- 
is ont pu s'apercevoir, des 


Simgres à la Bidassoa, ‘qu’ils 
Awalent pas leurs parells pour 
'niondre retraite et fuite, Ce re 
SIL pas si mal d'en modifier le 


m ne faut plus, puisque aussi 
pén le désarmement et iorgas 
tion de la paix sont relégués 


n légii 


RAVIT AILLEMENT | 


avril : 


TD gr. aux M, C et V. — 125 gr. 


le GE 


usqu'au 
le DT 


af, les 
lette, et 
udi 197 

pas 
ce -des 


bleu liquide 
Floss-Azur 


ra-blaric 


e- cinq 
r e'est 


Hi. Votre regard velouté m'a vaincue, 


irai dimanche, A 44 heures, 
Mage de la Tour Eiffel avec 
habillement 


même 


n 


= DANSONS LA CAPUCINE 
Y À PLUS DE PAIN CHEZ NOUS... 


tains départements. 
FROMAGE, — 300 gr, de supplé- 
ment aux J-2 et J-3, 

CHOCOLAT. Ration mainte- 
nue, Mals I faut prévoir une répar- 
tition assez lente, par suite de ri 
tards dans la fabrication, imputa- 
bles à des ralentissements d'appro- 
visionnement en fèves de cacao. 
CAFE.— Ration assurée de 125 gr. 
VIN. — Trois litres pour la ré. 
gion parisienne, quatre si possible. 
LAIT. — On prévoit des arrivages 
plus abondants qui permettront 


ise 


d'honorer presque régulièrement jes 
cartes de 


J 


3 et V. 
Aucun changement, 


BORDEAUX, — Un Uberty ship ar- 
rive d'Amérique du Sud avec une im- 
portante cargaison de céréales. 
(AFP). 

AMIENS, — M, et Mme Doucerin, 64, 
route Nationalin, Aà Mers-Jes-Balns, 
meurent asphyxiés cher eux par le gar 
d'éclairage. CAF.P.). 


umeurs, | avion Wau- 
Lfobus, 
N faut prendre patience et sucer du 


(GALLUS 


dans j 


Vente au Plais de Justice à 
Ie samedi 10 mal 1947, à 14 hi 


IMMEUBLE à PA 
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P | Indivisible (3). 


Redescendu. — VIE Itou, Re. RI, 
VII. Etlsie. Nul. — IX. Egerme. Ei. — 


e changement 


Meilleurs arrivages de 
de fromage aux J 2 st J 3 ; viande 


| UNE LIVRE 
DE POIVRE | 
SUSPENDUE SUR LA| 
TÊTE D’ATTLEE 
tandis qu’il attaquait 
Churchill 


Mais elle tombe à côté 


LONDRES, 26 avril (Dépêche 
« France-soir »). — Tandis qu'il 
attaquait M. Churchill, hier, au 
congrès des Trades-Union Ecos- 
sais, avec une violence inaccou- 
tumée ( Churchill, incapable de 
réflexion. le plus mauvais mi- 
nistre des Finances du siècle, 
etc.), M. Attlee ignorait qu'une 
livre de poivre était suspendue 
au-dessus de sa tête, telle une 
épée de Damoclès d'un nouveau 
genre. 

Le poivre avait été placé là en 
petits . paquets par des étudian 
Les sachets étaient reliés par une fi- 
celle à un hôte] voisin. Heureuse- 
ment, les étudiants avaient mal cal- 
culé leur coup et le poivre tomba 
derrière M. Attlee, Personne n'éter- 
nua ! 

Jusqu'à maintenant, jamais Attlee, 
toujours si calme et mesuré, n'avait 
pris la peine d'attaquer Churchill 
personnellement, malgré les paroles 
violentes prononcées contre lui par 
l'ancien premier ministre. Sans dou- 
te, le flottement qui se fait sentir | 
parmi lés électeurs qui portèrent l 
travaillistes au pouvoir, a-t-il pou: 
sé M, Attice à répondre à M, Chur- 
chill et À exposer publiqueemnt 
quelques-unes de ses erreurs pa 
sées, 


RENTRÉE 
FIÉVREUSE 


© sum ve ta race 1 


tendre qu'ils arrivent, d'où un 
délai qui permettrait, éstime-t-on 
à l'extrême-gauche, de voir la 
situation avec plus de netteté. 


En déhord de cette affaire de Ma- 
dagaacar, la < conférence doà pré 
sidents >, qui se réunira la v 
de la rentrée, aura à inscrire dans 
l'emploi du temps une interpellation 
de M. Reille-Soult (M.R.P.) sur le 
ravitaillement, et de M. Casanova 
(com.) sur la radiodiffusion d'4 dis- 
cours du général de Gaulle à Bru- 
neval et aur la présence, À cette 
< manifestation partisane », d'offi- 
ciers d'active en uniforme. 


Le fauteuil de la Haute-Cour 


De toute façon, il est vraisembla- 
ble que l'on commencera par un 
exercice non-pérille‘x : l'élection du 
président de la Haute Cour. Un pre- 
mier scrutin, le 1$ mars, avait donné 
210 suffrages à M. Boisson (M.R.P.), 
142 à M. Louis Noguères (S.F,LO.), 
9 à M. Paul Rivet (S.F.LO.), avec 
147 « divers > et 10 bulletins nuls, 
La majorité des deux tiers des vo- 
tants étant exigée, il faudra donc re- 
commencer, 


S.F.L.0. et M.R.P. 


se recueilkent 


Signalons en terminant que les #0- 
cialistes — députés et conseillers de 
la République — vont tenir à par- 
tir d'aujourd'hul trois journées d'é- 
tudes pour se distribuer la besogne 
parlementaire, et que le Conseil na- 
tional du M.R.P. se réunit diman- 
che matin et soir, pour définir sa 
position par rapport au R.P.F. du 
général de Gaulle et pour dire com- 
ment il accueille les offres < d'union 
des républicains > qui lui ont faites 


X. Est. Aëris 


par le comité directeur S. 


o° 


.pôût être utilisé au plus vite. Je rê- 


demande ourdiaseuse et ou 


De gauche à droite : Soro, le 
chien du président du Conseil, 
et MM, Rastel, Ramadier, 
Tanguy - Prigent et Philip. 


LE BLÉ 
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Dire la vérité ru 
à-dire établir, di 
de ìa prochaine récol 
mation sur douze mola : jì vaut 
mieux se contenter de 250 gr. èt 
être sûr d'avoir du pain Jusqu'à l 
fin de la « soudure 3, que de s 
trouver ,comme aujourd'hui, devant 
une situation qui commande des 
< moyens de détresse », 


L'effort de l’agriculture 


Les gelées qui sont venu 
de cette année, compromettre gravement 
notre ravitaillement en blé, ont museité, 
chez les agriculteurs, grands ou petit 
un effort qui mérite d'être connu. 
Dans la Brie, notamment, nous avons 
vu certains fermiers Qui ont fait Ira- 
vailler leurs tracteurs parfois vingt-qua- 
tre heures sur vingt-quatre, le travail se 
faisant, 1A nuit, aux phares. Aujourd'hui 
re, les tracteurs roulent depnis le le- 
ver du jour Jusqu'à ce que ia nuit com- 
plète soit venus les conducteurs se 
sont offert eux-mêmes à participer A la 
grande « bataille de la production > en 


pays, vest- 
les résultats 
. la consom- 


, an début 


façon à ce que leur machine ne 

se aucun répit, 

es ouvriers agricoles ont accorde 

l'effort réclamé dans des conditions dit- 

ficiles, avec un matériel tat 

et réparé avec des moye: fortune, 
C'est là une des raisons d'espérer. 


Raymond DAUMAIN. | 


PIE XII 


vedette 
du film 
(Guerre à 
la guerre) 


Les « cameramen », 
par respect, tra- 
vailleront en frac... 


(De notre envoyé spéc. perm.) 


ROME, 26 avril (par téléphone). 
Le sort an ast jeté! a déclaré Mgr 
affaires du Saint-Père, 
cinéma ! = 
a clôturé une Jon 
ns, Mais Sa Saint 
ju chemin parcouru di 
aint Piere, a pensé gu'il me serai 
incom 


ni 
ux, de préter sa 


néastes, 
llicule, 
ja cause 
est, en 


puisque 
longue 
de ia 
ettet, 


, servira 
tu film 


ne odyssée différente, m 


tte du Saint- 


voile, au-dessus 
t de la bombe ato 
des paroles 


t tous ceur qui se seront 

ices d'un conflit, 

urs, an ehantier, sera prononcé 

: le frangais, l'italien, 

l'espagoei, l'anglais, l'allemand, le russe 
at une langue sim 

L'un des sept 


On parle 
Mais Sa Sainteté en usera 


quand même, 

Chaque version sera tournés. deux fois, 
igurant, sosie de Pie XII, posera 
avant le pape pour la au point des 


à aux réalisateurs 
par « La Dictateur », de Charlot, 


Habit de rigueur 


commencer, Jes opérateurs 
senteront en habit devant Sa Sai 
cameramen êgrouveront quela 
leurs mouvements, Pins 
é'anproëher le chef de l'Eglise vaut bien 
te léger sacrifie 

Les réalisateurs ont de même résolu la 
délicate question des fards, La connais 

nce qu'ils ont des modifications à 
porlar aux couleurs du visage leur a per- 
mis de conclure que la peau du Très 


h 
Saint-Père est suffisamment brune pour 


qu'il puisse se passer des fards habituel- 
ement prescrits. 

Au Vatican, on se fami mainte- 
nant re l'idée que le successeur de 
saint Pierre va, à l'instar des jeunes pre- 
Subir cette pénible épreuve. 

Le’ professeur Galeazzi, archiètre du 
u est-à-dire son médecin, objecte 
Vimpartait état de santé du Saint- 


dià 
Pè 


Mais celui-ci a promis, et il tiendra. 


L'ANGLETERRE CONTRAINT 
LES NATIONS UNIES 

à prendre position 
SUR LA PALESTINE 


en provoguant, lundi, une session 


extraordinaire de VO. N. U 


Nations Unies devront essayer 


goissant problème des juifs et du sionisme, 


Dans le même temps s'achève à 
28 avril, du Congrès mondial juif qui, 
à l'O.N.U. une résolution instante, di 
juif en Palestine, 


De leur côté, l'Egypte et les pays 
de la ligue arabe ont aûressé À M 
Trygve Lie, secrétaire général de 
l'O.N.U., une motion priant l'orga- 
nisation de se déclarer : contre cet 
Etat Juif, de décider de la fin d'i 
mañdat britannique et l'indépendan- 
ce d'une Palestine arabe. 

Or, c'est justement parce que le 
gouvernement de Londres, pris en- 
tre les demandes extrêmes des Juifs 
et des Arabes n'est pas parvenu à 
trouver la solution de fa question 
palestinienne qu'il l'a soumise À I 
N. U. I est À craindre que les 
Nations Unies trouveront difficile 
ment un moyen terme entre des pré- 
tentlons aussi extrêmes, 

@ Les juifs, forin de in Aécinraiion | 

our (1016), réclament un Etat Juif 
Ce National Home ») en Palestinei | 


La C.G.T. en tête 
pour la sécurité 
sociale 


Mais M. Maurice Schaumann 
est content : « Le ministère! 
du Travail a voté C.F.T.C. » 


Le dépouiïlement des élections aux | 
caisses de Sécurité sociale s'avère aa- | 
aez long. et on pense que les résul: | 
tats définitifs ne séront pas connus | 
avant mercredi, 

Les pronostics vont bon 
train, Au ministère du Travail, on | 
pensait, hler aoir, que la C.G.T, ob- | 
tiendrait 60 pour cent dés voix, la| 
C.F:T.C, en recueillant 25 pour cent; 
la C.G.T. prévoit, au contraire, qu'ol 
le recueilera 88 pour cent. Du côté 
M.R.P. on se demande si elle ne fait 
paa preuve d'un optimisme exagéré, 
et l'Aube se plaint de certains cas de 
< désordre et de partialité ». | 

M. Maurice Schumann, cependant 
dans son éditorial, trouve de nom- 
Dreux sujeta de satisfaction dans ces 
élections. 

< Personne, écrit-il, n'osera plus, 
J'imagine, contester lè caractère 
présentatif de la C.F.T.C, Personne, 
surtout pas ie ministre du Travail, 
qui a vu l'administration centrale de 
la plupart des ministères, À commen- 
cer par le sien propre, marquer sa 
préférence pour les listes de la C.F. 
T.C. > 


done 
i 


P: 
Pi 


LA 
a 
pi 
q 


% SUITE DE LA PAGE 1 


ces, Comme les 
pas encore terminés, je vous avan- 
Cerait des fonds sur ma caisse per- 
a0nnall8… 

Etil nous dépanns 


Poste émetteur 


ourpaxlers ne sont 


de la France libre 


En attendant la manne future, 
Fourcaud avait rapporté une petite 
merveille, Une valise très encom- 
brante, pesant 20 kilos. Un objet qui 
devait désormais révolutionner tou- 
te notre existence : un poste émet- 
teur. Il s'agissait, en l'occurrence, 
du fameux poste € Roméo », le pre- 
mier poste de la France Libre res- 
tiné à Rémy (2) et que le transport 
avait complètement déglingué. Nos 
spécialistes le réparèrent pour qu'il 


vais d'en avoir un semblable, Un se- 
cond. poste < Cyrano > nous passa 
sous lé nez dans les mêmes condi- 
tions, Enfin, courant avril, nous eù- 
mes le nôtre que Navarre avait ra- 
mené de Lisbonne. où jl était allé 
rencontrer l'envoyé spécial du War 
Office, Un éontact direct fut aussi- 
tôt établi pour l'exploitation du ren- 
seignement, contact par ondes qui 
ne devait plus cesser un seul jour 
Jusqu'à la fin des hostilités, 


L'organisation fut désignée par 
l'indicatif de ce premier émetteur 
K.V.L. Indicatif qui, d'un bout à 
l'autre de ia guerre, marqua cher 
les Alllés notre source, alors qu'en 
France le réseau changea quatre 
fois de nom pour tromper l'ennemi. 
I s'appelle d'abord N.un., puis Hé- 
risson, puis l'Arche de Noë, enfin 
l'Allitnee à partir de mars 1943. 

Plus tard, on devait nous le re- 
procher, en nous accusant d'être An- 
Accusation ridicule (c'est cos 
on taxait l'ex-groupe Norman- 
Nismens . d'être Russe). 

Un gentieman’s agreement avait été con- 
gu À Lisbonne. Nous recevons tous les 
secours par emprunt Jease-lend ; lès An- 
Elais n'avaient aucunement A intervenir 
dans ja façon dont le commandement du 
réseau, exclusivement composé de Fra 
Càis résidant en France, orlentalt san 
tion. En échange de quoi nons fou 
nirions à l'E.M. chargé de la conduite 
des opérations tous les renseignements 
que nous pourrion recueillir sur les 
puissances de l'Aze. Ces renseignements 
devaient être exclusivement .miiltAires. 
Ainsi, rendus Indépendants technique: 
ment nous conservâmes les meilleures 
velations aveo la France Libre et avec 
tous les autres organismes nés de ja Ri 
sistancé, T) ne doit plus aujourd'hui d 
meurer d'équivoque et de rivalités pus- 
Files sur un terrain qui n'avait pour ob- 
Jectit que la libération dela France. Le 
cabinet Churchill, par le truchement du 

far Office, était le pôle, qui centrall- 
t et exploitalt le renseignement alii 


EX 


EUSES étalagisies dema; 


ARIE- MADELEINE 


Le B.C.R.A, et ses antennes nationales, 
tous Jes rêoaux fixés aur le territoire 
mélropolllaln, c'étais toute la France au 
service de la méme cause, c'était la 
France Combatiante. 

Ceci déterminé, un premier plan d'ao- 
tion avalit #14 mé aur pled. 

La commandant Faye, chet d'EM. de 
TAIP Afrue, aralt dés nôtres depuis 
Janvier 1941. Enfant de troupe, il avait 
reçu cette éducation militaire rigoureuse 
qui cheville Ame au corps de Ia pa- 
trie at construit des soldals à l'état pur 
Tl sait ce qu'il doit À l'armée qui l'a 
aceutilil tout jeune, a talt de lui un 
chot ot un chef d'hommes, Ce qu'il doit 
Sussi aux camarades qui luttent avec 

vingt ans, aux pilotes, observa- 
rs tués sous ses ordres, 
igurea les plus purea de 
Arrêt quatre fois, trois 
ayant effectué entre temps 
t navettos enire ìa France, 
Alger, il eat mort en héros 
et en martyr après quinze mols de cel- 
lule où il fut maintenu pieda et poings 
enchainés. 

11 nous avalt signalé dès sa première 
visite A Vichy, au début de l'année, que 
la dissidence en Afrique du Nord pour- 
zait se déclencher dans des délais très ra- 
Didas #1 a flotte anglaise se prêtait aus- 
itot main forte. Il se déclarait certain 
de Vappui de l'aviation et avait an- 
nonce que beaucoup de ses camarades 
dont Je capliaine Beaufre, qui avait 
oreille des Américains, aspiraient À une 
action immédiate. 

Fourcnud fut mis au courant par Na- 
varre pour Qu'il en avisāt la France l- 
bre, et Churehill, consulté, envisnsea 
favorablement le projet. 


Le plan d'Hitler > 


La grande question du renseignement 
étais toujoura de savoir al Hitler atta- 
Queralt à Gibraltar ou alljeurs, On était 
en mai. En tout état de cause, 11 n'était 
pas à pled-d'œuvre pour se couvrir en 
Afrique du Nord, et une action, même 
relaratrice, serait de nature à bouseu- 
ler ses plans. Gæriog avait bien pensé 
à cette éventualité Jorsqi'il préconisait 
des concentrations pyrénéennes. Mais 
dans lé plan d'Hitler (l'attaque de ia 
Russie) ces concentrations n'étaient que 
du bluff, Les agenia du Sud-Ouest rap- 
portalent que les préparatifs de départ 
des troupes stationnées dans le triangle 
Bordeaux-Dax-Bayonne n'étaient pas 
franchement axés sur l'Espagne. Et, en 
ettet, ces troupes partirent plus tard en 
renfort sur Je front russe. 

Des confidences que notre agent Bon- 
net, du secteur de. Paris, avait re- 
cueillies auprès d'un Ukrainien annon- 
ceient que des travaux d'approche in- 
quiétants de l'armé» allemande en direc- 
tion e l'Est éiaient #morcés. 

Nous étions plus que jamais convain- 
eus que le moment d'une dlssidence 
nord-afrieaine n'était pas prématurée 
Perspective éxallante… Navarre partit 
Incognito pour Alger afin de se rendre 
compte sur place des possibilités, mais 
le complot, qui devait remettre quinze 
mois plus” tôt l'armée d'Afrique dans 


voqus son arrestation, celle de Faye ei 
celje de Beaufre. 


Seule à la tête du réseau 


J'avais été rappelés dè Paris de toute 
urgencé pour attendre sur notre K-V. L., 
installé À Marseille, Jes décisions d'A. 
Rer EL les ratranämétiré à Londres lors- 
Que ia trakiqué nouvelle me parvint. 

Fourcada et moi étions  conaternés 
Les trols officiers relAchés un moment 
furent repris sur l'ordre de Darian ét, 
le 18 Juillet, date pour moi fatidique dê- 
cidément, je me trouvais seule À Ja tête 
du résea 

Is furent condamnés par Je tribunal 
militaire de Clermont. Navarre, par la 
sulte livrè aux Boches par Laval, ne 


devait plus ressortir qu'après 45 mois 
de cellule et de bagne nazi. Faye re 
vint à la surface l'année  auiva: 


Beaufre eut le rôle que l'on salt dans 
la suite: du complot d'Alger, mais d'au- 
tres pionniers de la Résistance, dont 
Fourcaud, étalent emprisonnés ‘à. leur 
Les fusillades commencèrent à 
Ces nouvelles  cataltrophiques 
compiiquérent notre tâche. Nous avions 
mangé notre pain blanc le premier. La 
confiance devenait un mythe et le doute 
envahissait cértains” La difficulté el 
l'énormaité ln tache À poursuivre 
éiolgnalent les autres 


(2) Glibert Renaud Roulier. 
Copyrigt by krance-solt 
and Marie-Madeleine -Méric, 


Prochain article 


Les renseignement. 
arme silencieuse 


DONT ACTE 


Nous avons annoncé, en commençant 


à publier les souvenirs de Marle-Made- 
leine Méric, qu'elle svalt été la seule 
chef de réseau. I y a eu, en 
autre Française qui a dirige 
u, C'est Mme Marguerite Lotus, 
célade (Dordogne) qui créa en 
O Je réseau Georges France 31 
Franee Combatiante 


en liaison 


CREDIT FONCIER de FRANCE 


L'Assemblée générale qui s'est te- 
nue le % avril a approuvé les comptes 


vec 


DI s'ouvre à New-York la première session extraordinaire de 
‘Assemblée générale de l'O.N.U., au cours de laquelle les 


la Chambre syndicale nationale de 1 


manche, dernier, 


revivre en renouant les traditions d'i 


commercial que dans celui de la soll- 


darité. Communiqué.) 
Vous aus! E 
onna Danser par 


correspondance ! 
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UNE FOIS DE PLUS 


de trouver unë solution à l'an- 


Prague la réunion, inaugurée le 
, au nom ds 16 nations à envoyé 
lemandant la création d'un Etat 


ren mandat de ia 
< ên 1919 d'assurer l'installation 
de ce foyer Juif dont le territoire ant 
l'ancien empire ture. Les colonies Jotvas 
étant gouvernées par l'intermédiaire de 
l'Agence Juive, 

© L'Angisterre n créé dès 1921 ja 
Transjordi Or À la po- 

avec Iba Beond. 

© En 1939, Londres a remit le quota 
d'immigration juive, en raison du ter- 
rorixme arabe (Livre Blanc), 

Q Les Julie réclament abrogation de 
ce Livre Blane, 

@ Los U.S.A. proporent ia « parti- 
Lion » ip partage de ia Palestine, que 
se rejetieni à in fols Juifs et Arabes. 
1s demandent en outre que 100.000 Juifs 
soient autorisés A entrer en Palestine, 

Depuis ja fin de ia guerre, alora que 
Ja qusation palestinienne s'est posé 
avec plus de gravité que Jamais du fait 
des « personnas déplacéen », 
de nations, dont ja Fran 
fusées à prendre position. 
de l'assamblée extraordinaire de l'ONU. 
va les obliger À se prononcer sans équi- 
voque, C'est d'ailleurs un des buis que 
l'Anieterre, Jasse den eritiques (soûe 
vent faciles) dont elle e L'objet, cher- 
chait à atteindre en provoquant cetie 


réunion. 
Gaston GOBERT, 


| 


AUTE- L 


MPORTATION DIRECTE 
MAROC-ALGÉRIE 

NOUVEAUX ARRIVAGES 

BAISSE 30% 


GALIANA 
BMAGENTA 
METRO BONSERGENT 


arfums, organi 


La Nuit des e par 


'arfumeris en détail et l'Union de 
arfumeurs de France, a eu lieu di- 
dans les Salons de 
utétia, I! y régnait une ambiance 
l'élégance et de cordialité qui rap- 
elait les beaux jours d'avant guerre 
ue la parfumerie s'évertue à faire 


assé, ausa) bien dans le domaine 


MISSIONS CONFIDENTIELLES 


PREUVES A L'APPUI - TOUS PROC 
‘avec lacles de naemen 


RUE S'LAZARE TRI.08-09 


t 


IMPORTANTE MAISON ANGLAISE 
spicialités pharmaceutiques cherche représen- 
tant pour la France, 25 à 30 ans, préf 
célib., parl, couramment l'anglais, IÙ devra 
résider à Paris après une période d'instruc: 
tion à Londres, Possibilité de très imp, i 
Auation pour représ. donnant satisfaction, 
Ecrire SYNERGIE, 38, rue Marbeut-8, av. 

photo, curriculum vitæ et prétentions, 


Trè important 
Por suile rivoges de motières 
premières, vous kouver»z maintenant 
l'Entremels "GoHia” de quollté 
identique ó celui Iobkqué en Suisse. 
Les épiciers son! approyisionnés ou 
fur ei à mesure de nos fobrications. 


MARSEILLE  BALENWSuisse) 


LES 
17108 


PORTE-BONHEUR 


ONT GAGNE LE 


GROS LOT DE 
10 MILLIONS 


AU TIRAGE DE LA 8e TRANCHE 
AVEC LE Ne 151391 EMIS PAR 
17 P'TIT QUINQUIN 
EXIGEZ PARTOUT LES 1/10 TREFLE 


TITULAIRES.DE LA 
CARTE DE LECTEUR 
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Voici les nouveaux 
bénéficiaires 
de l'assurance gratuite 
Hier, vendredi 25 avril, Me 


Ja carte 58,219) 
terminant par 83 


an soucita an leur no 
» À la compagnie « La Nas 


d'assurances seront adressées 
ent aux Intéress danse plus 


Avec le cinéma 
apprendre l'anglais 
devient un plaisir 


En 4 semaines, vous savez les 250 
mots du Basic English: vous pouvez 
parler, comprendre radio, films, jour- 
naux, conversations ; augmenter votre 
salaire, Legons gratuites chez MImé- 
phone (Films américains); t. L jf. À 
15 h., 18 h, 80 et 20 h. pour inscrits 
Jusqu'au 28 avril, 30, rue de Gramont- 
æ, Me Richelleu-Drouot, 
(Communiqué) 


ARRETE DEPUIS 7 ANS 
por suite du manque de certaines ma- 
tières premières, le laboratoire ANTIR 
a repris la fabrication de ses produits, 
principalement de son saven antirides 
bien connu, à base de vitamines Fi 
seul savon existent de cette componi* 
tion, d'une efficacité certains, recom- 
mandé même pour les peaux les plus 
sensibles, Venta on gros: 9, r. Buffault, 
Paris. TRU. 83-57. Détail chez les phar- 
maciens, Grands magasins, parfumeurs: 


France, Angleterre, Amérique, 
{Commumique.} 


| PUNAISES 


PUCES, MITES etc 
DESTRUCTION: TOTALE-GARANTIE 


S'E GLEIZAL 66,rire Glignancourt. PARIS 


FOND enjos 


Renseignements intimes, confidentiels 
FILATURES TOUTES MISSIONS 
Matérialité des faits. Preuves a l'appui 
SPECIALISTE DES SURVEILLANCES DISCRÉTES 
pr TAN Fete et P 
avai mariage el sur mot 

FR ne ATARE rual. 

PARIS Ba "48.88 


A LA FOIRE DE PARIS 


Une présentation somptutuse 
de vos stands 
Adressez-vous rapidement à 


FEERICOLOR 


14, rue de Rivoli, Paris-4* 
Til. de 16 h. 30 à 19 h, 30 : LAB, 78-36 
Toute Ia décoration publicitalrs 
Panneaux en rellef.et en coulo: 
Tous montages et découpage 

Sur place, FERICOLOR sera 
su Hall du bureai moderne, 


IMPORTANTE SOCIETE recher- 

che représentants exclusivement da 

métier, vente huiles minérales. 

Très larges conditions, Secret wb- 

solu si pas d'accord, Faire 1% lêt- 

"Lenormand, 11, avenue Mo- 
zart, PARIS-15%, 


DEVY 2° 


Toûles missions commerei 
OS EUE,SAINTELATAR 
Entreprises de Presse, 
impr, Réauœur, 300, 
(m 


Sociéte Nationale ges 


Pit Née es TRI O6 
EE T. Réaumur + 


P'TIT QUINQUIN FER A CHEVAL 


Travail exécuté par des ouvriers ayaaiqués, 


de l'exercice 1946 et fixé à 150 fr. le 
dividende à répartir aux 1.027.008 ac- 
tions anciennes. Elle a renouvelé les 
mandats de MM. ROSSY et TRO- 
CHON, administrateurs sortants, ot 
nommé administrateur M. RENAU- 


DIN. Elle a, enfin, approuvé plusieurs 
modifications statutaires. 
(Communiqué. 


A L'HOTEL DROUOT. 


VENTE, 28 AVRIL 
8. 8 — Obj. d'art et meub. 4'Extrême- 
Orient, Porcel, de Chine, cloisonnés bleu 
turquoise, col. de jaques du Japon. — 


guerre, éventé dès son arrivée, pro- 


Jmortante Malson Peinture at 


pr iemat env 
instituteurs 


M BAUDOIN, M. Tour! 


Paris on dem | (yn dem. daciylo 


1914 : des loyers « normaux » ; 
des écriteaux « à louer » à toutes les portes, 


19 46 : des loye 
pas de locaux à louer, 


dérisoires ; 


, mais des reprises exhorbitante 


à payer au locataire sortant. 
Y gagnez-vous vraiment ? 


aide-comptable| Jne FL déb. pz trav, bur. 
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France-soir-S 


VERS UN 
MATCH 


A Coupe de France va-t-elle Br 


LILLE-STRASBOUR 


ports 


retour dans le Nord les hommes de Baratte déclarèrent « qu'aucune 


g la CoupeùBurnley 


Un jeune amateur va 
. essayer de taire gagner 


(De notre envoyé spécial Jean ESKENAZI) 


LONDRES, 26 avril. — Pour la première fois dans l'histoire de Ja 
| Coupe d'Angleterre, un club de Londres dispute, pour la deuxième fois 


Le tardif Tour des Flandres 
a tenté les routiers français 


{De notre envoyé spécial A. BAKER D'ISY) 
GAND, 26 avril. — Est-ce bien le Tour des Flandres que ni 
allons suivre ? Nous nous le demandions sur la route de Gand, "Ut 


Reculée cette année pour des raisons 
particulières, l'épreuve chère A Karei 


Hntion du Championnat ? Dans cette compétition, quatre équipes équipe française n'aurait pu batire, ce jour-là, les Bordelais ». ae Eko, ke Daai Euyaert pera sana doute 06 son carac- 


ont dominé Ja situation : Ro 


ubaix, Reims, Lille et Strasbourg, 


et si les deux dernières ont encore une chance réelle, il faut bien 


avouer qu'alles ne la prennent 
Ce ne sont que les « accidents 
ont remis sur le pavois, Done, 
t la Coupe qui compte, et la fi 
dest envisagée généralement, 


pas tellement en considéra 
» survenus à Reims et Reub 

ur Lille comme pour Strasbourg, 
male Lille-Strasbourg, est celle qui 


Nous allons essayer de voir si Bordeaux at Angoulème peuvent s'y 


opposer. 


de 


Ambiance pour Bordeaux 


L'ambiance de Mai 
mormal : les Girondins sont des « S 
$t ils comptent dans turs rangs un 
ui est_dans le vestibule de 1 
a pas un avantage pour Lille. 
Les Lillois devraient, logiquement 

Lux est loin d'ètre battu. 
Les Bordelais possèdent la mei 
avant particulièrement epportuniste 


lis ont battu, sur leur terrain, 


le sera pl 


Angers remis en course 
pour l'accession à la «Nationale» 
attend Clermont de pied ferme 


— Victorii 
Valencler 


ANGERS, 24 avril 
discutable ‘façon A 
8.C.0. 
å perdre Je minimum de 
prouvé au cours d'une période 
Jièrement sévère ne comptant pi 
da cing périlleux déplacement 
un seul. C'est ce À quoi vont s 
ses défenseurs qui, bien emmi 
Aston et Simonyi ont enfin t 
lislaon qui Jusqu'iel jeur faisai 
Avee Georges Mouris, 
e» gaivaniae ses Jeunes équi 
5.C.O. Angers peut encore ent 
posaibilitė de jouer l'an procha 
Jes < grands ». Plua une faibles 


anzevins. Ia l'auront, 


méritée. 


de France, Enfin, le terrain sec 


Angers va s'attacher désormais 
pointa, 


Sinit fort capable de ne plus en perdre 


dont la présen- 


ta aborde 


lera l'entrée aur le terrain des Jourura 
certes, 


Yves DONOR. 


lutét favorable à Bordeaux. C'est 
udistes » 3 ils ne sont pas favopit 
Marseillais cent pour emnt, Gallice, 


Jes 
ten 


fra 
l, remporter In victoire, mais Bors de 
ligne mi 
+ Planté. Fe 


les Lillois par 1 à 0, ot à leur 


individualités de 


Femporte, mais la logique et la Coupe... 


Si Swiatek et ses camarades répètent cette exhibition, toul est pos- 
fense lilloise est souvent sujette à caution, ef pour peu que| 
istes s’énervent... 


Angoulême à Colombes 


saison, à Ja Coupe de France sa tradi- 
‘équipe charentaise est la grande révélation de l'année pàr set 
loires sur le Red Star et Reims, Son plein de gloire est fait, 11 s'agit 
savoir maintenant si la belle histoire va se transformer on épopi 
Pour cela, il faudra battre Strasbourg sur le grand terrain de Co 
au-dessus des forces d'Angoulëme, dont | 
résultats de la Coupe sont cependant confirmés par une excellente 
nue en Championnat. | 
Angoulême mise sur sa vitesse, son enrlain, son eran ei quelques 
marque : Rachinsky, qu'on cite parmi les bons arrières 
ngais : Grizzetti, animateur de l'équipe ; et Hanus, qui sont 
réalisateurs habiles, 
Les chances qu'on peut accorder à -Angoulème sont légères Mi 
en disait autant avant Reims-Angoulème, et en Coupe il faut 
fier des considérations trop longues. La logique veut que’ Strasbourg 


Mais, malgré tott, Charlton ne part 
pas favori Les honneurs du pronoslio 
vont aux rudes Joueurs de Burnley Qui 
ont gagné de haute lutte leur Place en 
première division et vont tenter, dans 
quelques instants, un coup de deux fa- 
meux 

Sans doute les mauvals matches four- 
nis par Charlton en championnat gònt-ilą 
In cause de ce manque de confiance, 
mis qui n'Influe en rien pur Je moral des 
Joueurs londoniens installés toute la 
maine A Brighton, 

Le publie angials, très sentimental, est 
cependart favorablement impressionné 
par l'histoire d'un joueur de Chariton, 
ancien canonnier de la Royal Ale Férce. 
qui n'a Jamais Joué jusqu'à présent un 
match de Coupe et qui va dipuler la 
finale par suite de l'indispontbilité du 
tulaire de ia place de demi gavche, 
belle aventure de Wittaker est de 
Qul passionnent et amusent un Erand | 
Peuple qui puise loujours dans je foot- 


Angoulème a assuré, oette 


LA 
Jean ESKENAZI. 


Rouen 


eux d'in- 
nnan, Je 

Rien ne va plus 
moins d'un miracle, 
et ami, 


na 
partiens 
as moins 
i aif e 
tacher 
enės par 
rouvè Ja 
t défaut 


tout en noir, 
des matchen 


Le publ 
do deuxi 


Bézters. T) faut, dit-on 
aux cent clochers, des ci 
jiors, le| faire recette, » 
revoir Ia 

in parmi 
ane n'eat 
à concbder loutefois et le matoh de di- 
manche, contre Clermont, 
avec mn très net désir de vain 


Pn tout cas, une chaude ov: 


< D'accord, ma 
et qu'il 
faire autrement, 


pu 
pourq 


sportifs ? 
«< N'avons-nous pas 


ation sa- 


cura] Il pas de tout tempa 


avec ses jeunes! 


le Havre, en seconde division. 


Le football est perdu pour Rouen, 
se plaisent déjà A dire ceux qui voient 


des équiper comme Perplenan, 


n'y a pas moyen de 


che après la cognée», rétorquent les vrais 


en d'autres circonstances 


ball ses meilleures ditractions | 
Car, aujourd'aul,, Londres eonnat sa | 
tete nationale du football. 
Depuis ce matin, les trains déve 


Pau-Castres 
match vedette 
en Coupe des XV 


La journée den huitièmes de finale de 
ta Coupe de France de rugby à quinze ne 
doit guéro nous apporter de très grander 


| 


fera peau neuve 


aux Bruyères. Le F.C. de Rouen est condamné. A | 
bien improbable, il accompagnera son voisin, rival | 
| 
Jeunes ? N'avons-nous pas sorti les Rio, 
Lherminé, Blondel, Nicolas, Taillis, 
Tliet, Canthelou et' autres Leprevort 

7 Qu'on donne à nos espoirs — et Dieu 
sait s'il y en a en réserve — une chan- 
te de sortir, et il ne faudra pas aller si 
ioin pour former la véritable équipe re- 
présentative de Rouen. > 

Ce point de vue se défend. Mais 11 
taut, pour Mi donner suite, redonner 
confiance à ceux qui devront détendre 1es 
couleurs des < Diablea ou Diablo 
rouges >, 1 faut de la poigne... et du 
dolgté dans la direction. 

N'est-ce pas ce qui fit quelque peu 
défaut au cours de cette salson 

Vouloir que l'équipe qui porte le mail 
Jot du club — souvent oceaslonnellement 
= {anse teu dex quatre Tera en toute oe- 


ic n'ira pas volr 
ième plan contre 

Toulon, 
dans la capitale 
luba-vedette, pour 


| 

H celui-ci n'eat pas 
déclaré vainqueur par forfait, ne sem- 
Dient courir aucun danger: Toütefois, la 
jeune équipe de Carmaus qui vient d'é 
lminer Cognac et Montélimar, donnera 
pas mal de soucia aux hommes de Prat 

Romans devra se méfier den Ausel- 
tains Qui ont conquis le championnat de 
division d'honneur. 

Béziers, l'équipe qui monte; est bien 
capabie ds jouer un sale tour aux Ftu- 
diants du P.U.0, 

Débats très serrés entre Soustons et 
Tyrosse, d'une part, et Costrea at Pau, 
d'autre part. 


Stade Toulousain, 


uique je rémuitat 


uoi Jeter le man- 


falt nos preuves 
Rouen ne fut- 
une pépinière de 


surprises. Apen, Montferrand, Lourdes et | 


des eupportèrs de Burnley dans les prin 
Male artères de Londres + Cat Un 
Spectacle classique Qui | cat dsormai 
ikop! connu pour qu'on Je déeive e 
core. Mais l'émmemue fumeur de Wem- 
celle qul a coupé Jes Jambes à 
pueurs, ne oense Jamais de paraitre 
CatinordinaIe. EE Dour verrons Que T'A 
fier savent de Burnley, un Jeuñe am 
teur du nom de Kippax, s'en accommo 
in nern le seul dés Vingt acir 
tura en présence que nous Telrouve. 
fons dans Mat jours à HigBbury puir 
Anklelerte = France, un match Dour lee 
Quel ies Places ZOR? aUssi impossibles à 
Bnienir gu'eliea léinient pour ja finale 
de la Coupe” d'AnBIELerté 
® © 
HEROUARD. AVANTCENTRE 8 Amien 
"nb annoncé on peu Partout. Mala pi 
Partien erement à Lens 


SERCU VEUT GAGNER pour se 
qualifier au championnat du monde 


(De notre envoyé spécial permanent Marcel FLUCHE) 


BRUXELLES, 26 avril. — Karel Steyaert ne regrette pas, pour 
reprendre lui-même l'organisation de son Tour des Flandres, la classique 
belge à la plus riche légende qu'il créa en 1913, d'avoir abandonné, cette 
saison, son privilège de répétition nationale du cyclisme belge avant 
Paris-Roubaix. 

C'ent que Je < ronde » a trouvé une 
compensation substantielle à son dèca- 
age de date. Le cachet de grande courae 
internationale dont le frappe une par- 
ticipation étrangère sane précédent 


` De Simpelaere forfait 


Parmi jes vedettes du début 
saison, les seule forfaits sofont 
de Simpelaere, tombé dimanche au vê- 
lodrome d'Ostende; de Depredomme, ma- 
lade, et de Grysolle, qui souffre encore 
de sa chute au départ de Paris-Roubaix 

Par contre, tous les vainqueurs de 
1847 se trouvent parmi les 250 Insoriie. 

La rivalllé des marques pourrait don- 
ner demain une orientation inédite A 
celte épreuve que domine l'individua- 


Dans ce lot de favoris, on détache ve. 
lontiers deux noms : Achille Buÿase t 
Sercu, L'un a gagné Je < ronde > trois 
fols déjà, et a 416 accidenté à la fin 
de ioutes les épreuves auxquelles i par- 
Ucipa ceite maison alora qu'il était en- 
core aveo jes leaders. 

L'autre est le costaud et l'homme en 
forme abonné depuis plusieurs années 
aux places d'honneur dans cette course. 
I avoue son ambition : se qualifier pour 
le championnat du monde. 

Sercu sera notre favori 


de ja 
ceux 


Les meilleurs Nordistes 
à Douai 


tère traditionnel 

Ce n'est plus pour juger les routiers 
belges avant Paris - Roubaix que nous 
avons franchi la frontière et it jeune 
rénération flamande dont Impanis, je 
Jeune marié, est le jeader, n'a plus de 
secret pout nous, 

Mais en revanche, la < Ronde van 
Viaanderen > présente un caractere plus 
internationa], 

Tag Français qui, Jusgu'iel ne »'y ris- 
aualent que rarement, timidement, sont 
venus celle fois en nombre : une bonne 
vinlaine dont ies Caput, Thiétard Ce 
cond l'an dernier), Goutgrbe, Chapatie, 
Piot, Guegan, Aubry, Prévota). Chupin, 
Mulisr, De Muer, Danguiijaume, ainsi 
que Tacca et Camellinl. 

Et lis paraissent décidés à ne pts se 
laisser + manœuvrer > malgré la mawe 
imposanie dês 220 coureurs belges Qui 
leur seront opposés. 


Comme les Pélissier. 


Cela nous rappelle l'neursion que f- 
rent, une année, Henri et Francis Pé- 
Master. Lacquehay et leurs coéquipiers 
dans ie Tour des Flandres, Ils menèrent 
in course avec autorité et favorisèrent 
l'échappée d'un de leurs coéquipiers bel- | 
kes qui gagna. Eux-mêmes prirent les 
plases d'honneur. 

Malgré les Van Steenbérgen, Schotte 
et les valnqueurs du début de raison :| 
Sercu (Circuit flamand et Gand 
vora), Claes (Paris - Roubaix), 

(Paris = Bruxelles), Depoorter” ( 
Bastogne), leurs espoirs ne sont pas In: 
sensts, comme le prouve la performance 
de Thiétard I'an dernier 


4 


$ 


1 


k 


La salle Bourdon a 
conquis le titre national 


La finale du championnat de rance 
au fleuret par équipes mit nux prises 
la salle Bourdon et la salle Roger Cros- 
nier, Dès le début de cette ultime partie, 
les représentants de la salle Bourdon, 
bien emmenés par leur capitaine Michel 
Pécheux, Affirmérent une supériorité et 
gagnèrent de haute lutte le titre na 
tonal. 


Rouen, 


Baldassati, 


Dés. 


La France jouera 
son premier match 
contre 


nais commenceront officiellement 
malia. 


tres en soirée. 


Tohécoslovaquie-Hollande, 


Bulgarie. Autricht 


« Balda » à Rouen 
Longo à Melun 


les 130 kilomètres de pa, 
les olympiena, débats 

principaux acébébistes, Queurner za 
evraient remporlér Jeut premji 
ės de ia saison Wu 
La province a délégué 


Sur 


Laborer 


Aubry, Godéré, qui seront avee pe 


roncimt, Coudert, les adversa 
notre ‘favori 


Longo et Bolente, autres vedet 


dibut de salon: ae retrouveron 


lun pour se disputer la vic 
ent également Roblllard, Dieux 


emarie. ZTO 


© Le classique oirowit du Monit, 


1oûx, qualificatif pour le Champion 
France 


tst reporté: du 15 mat moi 
en remplacement da Poris.Bir, 
nnuté. Huit marques aont déjà qu 


p] 
uin. 


2 


l'Autriche 


PRAGUE, 26 avril, — Los champs 
damain 


EX] 


Chaque jour, un matoh sn 
e matin, deux l'aprés-midi et qu 


Dee Lan Trlr E ou, 
le tirage au sort fut favorabe à 
France qui, dans Ja poule © rencon. 
ja ae at FANT rx 
ponies fant piua art at Lo pN 
FOULE A. — 'Tehécoslovanile, Pa, 
M E E N 
FOULE n. c Tialle, Baltique, Zp 
et Albanie, N 
T aain Tardin 
A E mc 
Roat 
nie 
TE 
SLR 
ones ce T Ain 


manie, Itajie-Albanie, 


La France, 
Journée, 


casion, c'est certainement exagéré, mais 
lui donner un moral, un esprit d'âquipe, 
une âme, c'est beaucoup mieux. 

Si Rouen veut remonter à la surface 
ce sont ces trols < atouts > qu'il devri 
redonner à l'équipe chargée de défendre, 
la saison prochaine, ses viellles et glo- 
rieuses couleurs 

Raymond ROUSSELIN. 


En rugby à XII, Carrassonne et| 
Roanne joueront mur le velours. Il n'en 
sera pas de méme pour lea équipes qui 
luttent pour les troisième, quatrième et 
cinquième places 

Bordeaux-Bayonne 
Cavaillon ont iea m 
vaincre. 


Isme depuis tant - d'années. 

D'autre part, le Tour des Flandres 
n'a plus un Parcours de casst-patten. 
Thiélard n'a-i-il pas moniré en 1948 
qu'un étranger, même 1sol8, peut bri- 
Euer la victoire que dimanche, au moins 
trente coureurs sont capables de rem- 
porter ! 


Manola fera sa rentrée 


contre Valenciennes 


LYON, 36 avril (de noire corr. Part.) 
— De bonnes nouvelle nous ont étà don- 
nées hier aoir en ce qui concerne Ma- 
nola ep Wieschaller, du Lyon Olympique, 
blessés au cours des derniers matches 
Wieschaller, qul a une déchirure à l'ai 
ne, sora A méme de rejouer dans une 
quinzaine de jours. Quant À Manola. il 
pourra reprendre son poste dès Juin pro- 
Chain, devant Valenciennes. 


Cazères vivra demain 


DOUAI, 26 ayri) (de notre corresp 
part.). — À l'occasion du Grand Prix 
Février, les mellleurs coureurs nordistes 
profeslônnels seront à Doua! dimanche : 
Devretse, troisième de Paris-Bruxellen 
Marcelak, septième du Grand Prix des 
Nations : Kiabinski, Lafosse, Thaubois, 
etc, sur le difficile parcours Douai- 
Caudry-Cambrai-Somaln-Doual, soit 120 
Kilométres 

Une bonne centaine de conourrents 
s'aligneront au départ de cette épreuve 
qui fera date dans les annales cyclistes 
douaisiennes. 

@ © 


@ La F.F.C., qui avait déoidé dor- 
ser Paris-Tours, après une réunion 
participaient les direeteura | 

sportifs, eat en mesure d'affirmer que 
l'épreuve se déroulera comme il avait 


EMILE ALLAIS a gagné la bataile 
contre les Autrichiens de l'Arlberg 


{De notre envoyé spécial Robert MARCHAND) 


VAL D'ISERE, 26 avril, — I| y a dix ans aujourd'hui, deux on. 
reurs de l'équipe de France de ski rendaient visite à M, Blanchon, i 
la Fédération, et lui tenalent à peu près ce langage : 

« Nous nous proposons de créer, avoe que de Jeter ban cette oltadelle qu pe 
voire nide, une méthode française de présentait alora in méthode de Arw 
ski pour une école dont Je rayonnement | Pourtant, M. Bianchon ne soii 
pourrait ètre mondial. » pas, Non seulement i ne combat pu 

Tout simplement ! Cea deux hommes cetie idên révolutionnaire entre talw 
s'appelaient Emile Almis et Paul Gi- mals 1) la soutint. 

EnoUx, Js ne demandaient rien moins : Aujourd'hui. dix ans aprés, au sn 


de son deuxième congrès naton à 


Football- Gazete, 


LE RED STAR DEPLACE une très forta 
équipe ee matin en Breiagne. Match 
demain à Brest et jundi dans la ban- 
lieue. Lea u vert et blane » essaie 
roni en cette double occasion quelques —— 


mme Sommer, Chaboud, Wimille 
les plus vites à Perpignan 


Albi, Avignon et| 
ileures chances de 


Pierre GROSMOLARD. 


Pare den Princes. L'enfente Racing- 
Stade donnera la réplique à l'équipe 
hongroise de « Pesapel w ré 

queur du fameux olub Szeged, 


s 
à laquelle 


LES ECARTS, #71 LE MATCH DELAHAYE-DELAGE SE PRÉCISE 


5, BOULEVARD 


Fadération a fait le bilan des deux ay 
nées de méthode française. 


(De notre envoyé spécial DE GRENELLE 
Fernand LEGOUGE) 
PERPIGNAN, 26 avril. — Si la pre- 
mitre journée des essals, eur le circuit 
de Perpignan. a 616 en tous points ša- 
tisfaisante, elle n'a pas changé la cote 
d'a concurrents. C'est toujours Raymond 
Sommer qui est le grand favori, H'er, 
au volant de sa puissante Maserati, 1 
réussit le mellleur tour de circuit en 1' 

348/10 (moyenne 96 km. 394). 


Pourtant Sommer n'avalt pas paru, 
au début de la ronde, le pilote le plus 
décidé à batire des records, Il étudiait le 
circuit, 1] estimait ses adversaires. C'est 
seulement après que Jean-Pierre Wimille 
se fût surpassé — Il avait roulé avec sa 
petite 1.100 Simca à la moyenne de 94 
kilomètres 902 — que Chaboud d'abord, 


puls Sommer, se lancèrent dans In ba- 
Karre, | 

Ft on vit le record du tour s'élever | 
d'abord À PS km. 600, par Chaboud, 
puis à 98 km. 394, par Sommer: 

Les positions des leaders pour le dé-| 
part du Grand Prix étaient précisées. | 
Elles seront ‘définitives ce soir, après Ja 
deuxième série d'essais 

Derrière eux, Giraud-Cabantous, an- 
cond éauipiér de l'écurie France apris 
Chaboud. a fait une excellente exhibi- 
ion, ainsi d'alleurs que Louveau Le- 
Vegh et Etancelin, trols pilotes des Dela- 
5e de l'écurle Gersac. 

Le match des deux équipes se pré- 
cise. La première manche est revenue À 
l'écürie France, La revanche et, éven- 
tuéllement ja belle, promettent ' d'être 
palpitantes 


une grande journée 


TOULOUSE, 26 avril. — La petite cité cazérienne vivra dimanche 
une grande journée 3 . 
L x équipes ont les dents longues, Cazères, champion du 
Midi, a déjà battu Cholet, tandis que l'Arago, qui n'a pas encore joué 
en championnat de France, a enlevé le titre du Centre, sans une seule 
défait 
La rencontre sera certainement ágil- 
pree, Je point fort da TATARO Etant pa 
défense tout comme Pattaque „est le 
mellleur atout de Cazêren, L'AFARO A Un 
superbe palmarès et compte de nom- 
Dreures victoires et eat Invaineu depula 
Quatre ana sur son terrain; mais? vola 
cette fola qu'iis joueront à l'extérieur et 
Ambiance méridionale d'une foule énor- 


Un bitan positif au possible 
diplômés de 1937 sont maintenant ? 

et nos moniteurs sont jea piue compi 

du monda entier. Len sentiments m 

naux, blan compréhensibies, empéeh 

certaines nations étrangères d'ain 
officléllement notre méthode, Pourun 
Vidée est en route et les Bulas, pr 
exemple, nous font déjà de jarge m 
prunts techniques, 

Cecl explique que Je congrès qui 1 
ouvert aujourd'hui alt attiré Je 
sentanta sportifs de Grande-Breu 
de Suisse, de Tchêcoslovaqule, de ie 
jande, qu Chill, de l'Iran, de Noriut 
et de blen d'autres pays encore. 

Et 1 n'est. pas tellement de domaia 
dans lesquels la France mène Je Ju! 


ison 1947 est exraciérisée par 
entre des courses 

généralement plus éloignées 

Tour des Flandres a Pari 
7 jours. 

hordeaux-Paris 
: 2%4 jour: 
Tour d'Italie su Tour de France 


au Tour de Fran- 


w 


10 joi 

Championnat de France au Tour 
3 Jours. 

Tour de France au Champlonnat du 
monde : 13 jours. 

Par contre, de jeunes routiers pro- 
fessionnels comme René Lauk n'ont 
pas couru dimanche dernier et ne 
“ourront pas demain. 

B. d'i» 


1 
me écrasée autour d'un terrain de petite 
dimension risque de leur être fatale. 

De tous les coins les plus reculés du 
département, des auton et des cars con- 
vergeront vérs la capitale du fole gras 
qui, pour quelques heures, verra sa po- 
pulation doublée Volci la composition 
des équipes : 


5 PALAIS DES SPORT 
ournée de ROLLER-CATGH 
EUROPE USA. 
MATINÉES : ex 15 h, “ao neures as 
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